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Toutes les lettres, correspondances, &c. doivent être adressées,france de port,

buoozs Duveaxay, au bureau du journal,rue St- Vincent, No. 13.

trois fois!

pme

HOTEL WATSON,
A St. Jean,

TENU PAR Mur WATSON.

Fe informe ses amis et les voyageurs,

|i
I

qu’elle à fait plusieurs réparations ot ané-
liorations à son HOTEL, taut pour l'ameuble-
tent que pour l'adition d’une grande salle à
diner. i que pluxteurs salons privés pour los ||
fami qui désireraient eo retirer à la Campa- :

gne. Ses prix seront très inodérés voit au jour||
ou a [a semaine ou au mois.
On pourra se procurer des vnitures ol des,

dhovaux de sells pour se rentre à Chambly, aux
8ourcen do Highgate ou & St. Albuns, etc, à des
eonditiona raisonnables.—24 juin.—um.

THE ARCADE.
LE soussigné {ci-devant de Burlington, VL)!

informe respeciueusement le pubic qu'il w
loué celte maison d'ézante et comnnde, connue |
sous le nom de © The Arcade.” Coétablissement -
à été eutièrementrenouvellé et à été meublé drus
la meilleur, goul el est maintenant prét pour Je ré- |
eeplion du public. i

econde porie de la ri
liqueurs ont été choi

sont de la meilleure qualité. Le suuseigné s'engage |
4 dunner Loule sonattention sn de rcudre cuufor- |;
tables ceux qui voudront bien l’honorer do leur
patronage.

J. HART. ||
Montréal, 19 juin 1834.

RIALTO,
igné informe respecturusement les’
ra de Moulréal, el les étrangers qui

pourront visiter relie Cité, que sa table sera fournie
de COLLATIONs fraides el chaudes, à loules heures. |

Soupes de 11 à 3 heures.
Diinero préparés sous fe plus court avis
Huitres, (lomards, Moules reçus de New-Yonx

tous les Vendredi, ] xprès de M. Virgil, !
La Burre est fournie des LIQUEUNS cl Vins de

tu meilloure qualité, ninsi que des VAKVAGES pour
ETE de Loutes espuces. Los charges sont ties
modiques.

P. W.FARQUHAR. |

 

   

  

     

  

   

Montréal. 17 juin 1814.
—_—eq

HOTEL TETU,
Grande Rue St. Jacques, près du nouveau.

Bureau de Posie. !
MONTRÉAL. :

E Sonsigné prend la librreé d'informer‘
ja favorisé de leur encou-

ont,ui ue fu public on géurral, qu'il a
loud puur plusieurs années, celto GRANDEet
BELLE MAISON, ci-deyunl vecupre comms

*¢ BANGUE DE 1’AMERIGUE nu Nox tu il a ou.
vert de nouveau son ÆTABLISSEMENT, et
sue un plan, il ose l'avpérer, qui rencontrera
l'approbation de ceux que voudrontbien l'encou- |
ager.
Un RESTAURANT sera vttachd à l’établia-

soment, où lo Diane 06 In CoLLATIOK seront sere
vis à très court avis, SJUPES do toute espèce,|
ote., et à tuute heure, {
Le Sousaigné se propose de ne rien épargner

pour se procurer cOnetamment tout ce que nus!

marchre ofrent de nouveauot de aueilieur on fait

 

      

  

   austion d'une part de palruasge qu'on lui n déjà
accordé.
—6 avril. oe JIL. TET,= i

HOTEL |

|

  

DT SAXLDA.
LA Soussignre, reconnaissanto de l'encours-

gemont qui lui clé secordé et démiraut
seslinuer à le in F, annonce à ceux qui”

l'en uat honvrée ol au public en al, qu'elle !
sontinuerz À lenir nne Mnison de fen-;
sion privée, dans le lccal qu'elle vrcupuit
déy+, connun vous Ic nom do Muison duNord-
Ouest, Nov, 34 at 96, Rux Sr. Garter, i
1 8 été luit d'immenses nugmontations et do

nombreuses améliorations qui la metton: à rmôme
plus grand nombre de PENSION-;

méme des familles “atières, ot de leur
procurer Louie la comfortabilité qu’ils pourraient
souhaiter. !
La Houssignés apére que ass amis et le publie |

an général, continueront à l'encourager, et ello
promet de ne rien nogligar pour que son établis,
sement ne le cède en rieu 4 aucun autre de
setts ville.

A. A. ST. JULIEN.
Montréal, 20 avril 1844, è |

Ros Si tinbriel, Nos. 24
e1 26, mairon du N.-Ouent.

HOTEL-QUEBEC,
No. 63, Rue St. Paul, Maison voisine de.

Pliotel Rasco,

C

 

  
   

   

  

MONTREAL.
ETTE MAISON contient de nombrruscs et

  

vastes Chambres pour loger commuodémentles:
Pensionni et les Voyageurs, ainsi que de bonnes
Reuriss pour leure chevaux. Sue prix seront tres
modérés.

FDOUARD MERCIER,
Montréal, 4 juillet 1844. — uj.

Magasin de Culr.
E Soussigué desire informerles marchande:
do campagne, et les commerçants de cuir

en particulier, qu'il n constamment un assorti.‘
ment étendu de CUIRS de toutes dencriptions, :
qu’il offre en vente aux prix les plus mudiques,
vn gros et on détail, aux magasins cidevant
oceup(s par Messrs. Vallio, Boyer & Cin, Place
de la Douane. Son présent fond do magesin mé-
rite l'attention de ceux qui pourraient désirer
acheter, Il consiste on :

15,009 côtés du meilleur CUIR à SEMELILES
te Glasgow, léger, moyen et
pesant,

à Semolles de New-York,
ics du paye,

Avec un asrortiment de Posnx de Vaches,
Kips, Peaux de Vuaux, Cuir Fentu, Doublures,
elieurss et toutes espèces o’Articles dens ce

 

 

   

(viéres D’YAMA:XA, NicoLET où BECANCOUR, est

 

  

   

  

   

  

 

  

 

  

   

  

 

DE CE JOURNAL.

Ceux qui veulent discontinuer,

‘ |
AVIS.

A Compagnie des Terres An-
À glo-Américuire désirant donner tou-

+ a puis. comme Ja nuit senuit, elle reprit avec sa fem-
; Mélanges Littérairesa | me de compagnie le chemin de le maisou de campa-

cassas ss | que,
Petit-Preere Ia snivit des youx bien long-temps

   ET

LE BLERGLR.

 

  
      

   

i i des famills "| ; je i
GoLEURSTERRESDANS | Ver la miticu de V'été de 18, un resiple da. SIEAE ee ot
LES TOWNS S qui sont sur Jen bords des ris ennoiseowsutCuve pousser In mainde sou nes humeds ok granu comme

itati ieuti |, une trufle mouillée, il no pouvail partenit à fe tirer
} r méditatif et miley oe particulier‘uegens |de sa méditation. L'humble bergar commenç «it à
HY assent une parts le leur ce ts ui re I eotuprendre confusément à quoi servait de eontem-|

H itude, une où deux doussines ai ous 4 nee! Por les arbres, les plis du terrain ot les formes des |
ries Conadiennes-Françaises. …. (saraiont à coup afir disperads sans Pactive Ma °%! husges. Ces inqu.studes, ces dlaqu'il ressen-

Les conditions de vente sont dressées de manid- | d'un grand chiennoir & oreilles droites. qui ralliut CRU vis
re à encourager chaque lermier industrieux el en-) 84 Broure principsiles reterdataires ou A but ; 1l n’était done ni imbue
treprenant quoique paurro et sont pue sult iapropor quelque léger coup de deut applique à bien vu collé:s au manteau es

Pendant les premiers dix ons, l'acheteur devra |; " A à Pait- les Ferinrs, des images comme le portrait d'issac
payer exactement le premier juur de Février ds'l Les romans savaient pas tourné la ute 4 Pait- Voaquedem, i ive de Brsbant ; ris ces

Chaque ennéo une rente annuelle égale à l'intérêt : Pierre ;— c’est ainsi qu'il se nommeit, © er Erusières gravures sur bois plucardées de jaune,
sur l’echat de la terre, et sur l'accompliseement de | Cidss ou Tircis ; ne avail pas lire. ip wl de rougeet de bleu, dignes dessauvages de ta Nou-
ces conditions, on passera slore un contrat de ven. il était rôveur ; ilrestuit de loogues jours CRU, relle-Zvlarde cl des payous de la mer du Sud, no

te, qui renrra l’argent d'achat payable en quatre. puyé le du- contre un arbre, les eu errant ho | pouvaient éveiller aucune idée d'ert duns au ble.

instalements ansuels égaux. |, rizon dune une espice de contempla ion ex! uh Mes; Les dessins de l'album de lu Jeune femme, avec

ompaguie en donnant publicité d ces condi- À quoi peussireil Ÿ 11 dugmorait lus er vo leur netleté de crayon el lrur exactitude de formes, .
ire procurer à lu populabun industrieure bienrare chez unpaysan,if regardait fe. er le furent une chose lout à fait nouvelle pour Petite

ionne-Française le moyeu d'o! des terres Coucher du so'eil, les jeux de la lumière dus let pierre, Le tableau de Véglise psroiesinio éleit oi
4 cl à bon compte daus la voisinage de leurs fouillage, les différentes nuances des lotus, sand Loir et si enfumé qu'ont n°5 distinguait plas rien, ot

amis el pareils, jétir aux taux oné- mére compile du pourquel Momil jg el d'ailleurs il avait à peive 036 y jeler les yeux, du
reux de Ia tenure seigneu-iale 5 et lu partie iniel- comme une faibl d'esprit, presque Cons UNE! porche Où il se Lenait agenouillé.
ligente et influenle des Canadiens et insizmment infirmité cel empire exercé sur lui ar les cusx,les; Le soir vint, Pelit-Prerre enfèrma se moutons

priée de coopérer dans un plun qui préviendra la bois, le ciel, et il se disait :—Cela n'a pourtant ré | dann pure et s'assit sur le veuil de ls cabane à

subdivision continuelle des fermes, ce qui ent cause Ue bienCurieux : les arbres ne sont [as raves. Mls) opgoof ly) servait de maison l'été. Le ciel
6 graduellement. terre non plus. Qu'ai-je donc à m’arrôler une heure -Étail d'un blew Cond. Les sept étoiles du Chariot

considérable uisuiont comme des c'eus d’ur au plafond du ci;

  

maintenant à prendre des arangements au moyen
desquels, toutes iufurmulions celatives aux Lerres
offuries eu vente seront données dans les Seigneu-

   

 

     

    

  

 

  
     

 

  
  

     

   

 

    

  
      
  

   

    

entière devant volline, enbhant le boire et le

manger, oubjaut tout Ÿ “ons Fidéle, j'aurais did Carsiopée. Buoles seinlllaient vivement, Le jeune
perdu plus dune bat ; “1 burger, bos duigls noy. » dans fes poils du son chin,
Pourquoi ne suis je pas com

  

   

familles désireraient s’etablir
gnie croira de son devoir de d

   

whe cut dis,
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MONTREAL. BAS.CANADA,

JEUDI SOIR, 11 JUILLET 1844.
0

PRIX DES AVERTISSEMENS.
Six Ligneset au-dessous, premiéreinsertion, 2. 6d. et 7 1-2d.chaguetuivante,
Dix Lignes et au-dessous, première insertion, 3s. 4d. et 10d. chaque suivante,
Au-okssus de dix Lignes, premiére insertion, 4d. par ligne, et ld. par ehaqueligne
ponies insertionssubséquentes. ;
.* Les avertissæmens non accompagaes d'ordres écrits seront inséréséans chaque
zuille jusqu’à ce qu’ils soient contremandés et débdités es conséquente.
Os traite de <ra-A-grb pourles avertissamens d’uns ceitaineétondue,et qui dois

suu être publiés us de six Mois.

 

  

 

IAL ET D’'ANNONCES.
T ——

Bans tron se rendre compte du motif qui £ de, à celte jeune reine qui brille ave Lant d'éclat
+2 pas, il condusrait souvent son troupes à l’en-;'aur l’un des premiere tiones du monde, N°5 n-t-fl
suit od if avail poss peur Is jeune femme, sateillet que cele dure ce Tongs 1 Que voulez-vous qu’il y
Y'usleurs jours sans la revoir. Ket-ce que Petite | ait 3 Jeter quelque fruideur dans l’entente euë-
l'erce gas eme." non. deus ‘e seus. diale ? Now evans bien que le czar ue demande-
arche à

Fi
   

  

   
    

' 1 tai amour é ait pr rail ‘ol JU <omprend à merveille
trop nuponsible, ÉL 11 tout 120 or te 4 randSelan reg 88 politique, cleat | »
humble et te plus tinvid = Preur u'asy érance. de lu France ot de l'Angleterre, formée 1830 et

 Tout vinple et tout sus que qu’il (Ot, Petu-Pierre” reformé 1241, aprea l'uspéce de rupture qu’il
ventait bien qu'il y avait des abimes entre lus, paus avait ensftre. Lo caer seit bien en outre
ste phtre en hail ignorao, ineulte, ol une fom= que le seul moyen efficace de rompre cette allianee
me jeune, belle et viche. À moins d'être fou, est- eralt d'uffris lus-même àlu France une amitié sins
ee bien sérieusement qu'on cime Uub reite 1 Ket-on cere. sur laguells su dyn put compter, qui se
bien malheureux, à moins d'être pobte, de pas produisit par quelque satisfaction accordée à nos
pouvoir embrasser les étoiles ? Fetit-Piers pene! sympathies pour co peuple malheureux dont nous
sait pas & Jout 1,« dome,c'est ajusi qu'il os, Foppelons inutilement chaque année la nationalité,
la désiguait à lui-même, lu: appuroivssit blanzhe et it à mecreile tout
redieuse, un crayon d’or à la main ; et il Psdorat’
avec celle dévotion tendre et fervente des catho eu contraire l'Angleterre qu’il veut
ques du moycn-Âge pour la Sainte-Vierge; bien| préparer à abaulenner In France. Politique aves
qu'il ne s'en renilil pas conipte, c'était pour lui la gle, pleine de périls et d'erreurs, sans justice pour
Béairix, Ja muse ! le présent, sens ciairvoyance pour l’evenir. Le

  

 

  
  

   
     

  
   Un jour il entendit sonner sur les cailicux le| ©zar n'aime point la révolution francaise, of Ula

gnlop d’un rheval; Fidèle jeta on long stoiement, tient en échec avec assez d’habilité, il en faut com
el, nu bou! de quelques minutes, il rit lu danre € *esir, en lui rendant l'alliance anglaise nécessaire,
portée par le courrier fougueux cu'elle cinginit del en imctiont sens notre gouvernement dame
coups de cravache pourle rometire da | celle ui frritent par moments les shee
min; mais "animal indocile, poussé 6: ceptibilit ss uglionsles, en lui imposant une attitude
quelque frayeur n'écoutait ni ls mors, wi l'éperon,: © des ménagemens qui compromettent peut-être es
nt la bride, ©‘, par un soubresssut sivlent, avant ji dynastie vu du moins l’empêchement d acquérir
que Petit-Pierre, qui s'élnnçuit de rocher en rochee toute la force, toute lu vitn ité qu’elle pourrait des
du hant dela colline, eût eu lu temps d'orriver, 11}: Soir au gévir du roi Louis-Philippe. À ces égard.
we déborrasse de son écuvère dont Vu Lôle porta | Nicolas réusmit ; il attrint son Lui, d'est à mer-
violemment sue le sol. La force du coup tu Gt; veil Ce t'est pas à l’Auxlelerre,
éranvuir, «2 Petit-Pierre, plus pc qu'elle encore,
alla ramasser dans le creux d’une minière où la

 

  

       
  

  

 

      
  

    

 

  leu veul voir là à toste fores un

 

convennbles pour bâtir des églises, presbylures,
écoles, etc.
On peut faire application en s'adressent par let-

tres, fianches de port, au bureau priscipel de la
compagnie, à SHERBROOKE, jusqv's ceque les
arrangements pour références locales aient éié
complétés.

A. T. GALT,
Commissaire.

Montréal. 20 juin 1844.

cerutipn anpren de iti, se ventail émne par co ma-
ue spectacle qu'il était seul & regarder, par

i celle fôte aplend.de quele ciel, 3807 insOuCcIaNLe
  

fort, raut loujoure, chantant à luc-iéle, au heu de
passger ma vie à regarder pousserl'herbe que Liou- petite grenouille vorte qui avait établi là on sole de

ein, quelques gouties d'eau claire qu'it jeta sur    

 

   

lent mes moulures À Potit-Pirrre ve plaiguait lou Gaugnifirence donne à fn terre eutormie.
bonneusent de n'être pus stupide, et avaitit tort ? f H sougenit aussi à la jeune femme, fe visage dérolréde 1a dame. A sa grande ters

. > Sans doute vous avez déja pensé que Petit!i cetie twin Drôle et satinée qui avait effleuré sa‘reur, il aperçut «lus filets rouge sa mél u ré-
‘e, Petst-

 

" eesux L'ieus de sew Lempes,elle était bi
;| Pierre tira de se poche un peurre mouehoir 3

arresnx,el so mit a élancher Ie sang qui ce fesait
jour à !ravers les boucles de cheveux, wussi pleuse-
ment el avec nutent da respect que les sainien

aunoureux : sera peut-être, mi to l'est
Les amours précu-
t notre berger ne s'était pas encore uperçu

QU’il y eût deux sexes, Il cet vrai qu'en cest

joue hâlée et rude, il sontuit Un frimon lui courir
dois les cheveux. fl eul bien de la peine à s’en
dormis, et il se roulait daus ta paîlle, cuinme un
tronçua de reptile, sans pouvoir [crmer los pour

étai
      

   

 

pluie #’étrit mirassde, à la grende frayeur d’une ji

  

cantons peu (uvorisés, l'en puurrsit s'y tromper;
c'est le mêse hair, In méme corrure, les mêmes

sins rouzrs, la mêine soix rauque : la valure n’a
! eréé que femelle, la civilisation « créé la (enme.

Arrivé sur lerevers d'une prnio couverte d'un,

cer aux hubitans de Montréal, que voulant EEOfin et h née do quelques beaux
. > ; boug'iels d'arbres s’age u terrain par des rac

ro"ido .pidies a noucusesd aractere singulier st pittoresque,|

améliorations) à ŸB. atr8la, s'assit sur UN quartier de roche, et, le;

de Portraits
Je Doct. Cyrus, est la preuve In plus convain-
quante de lu supériorité sur Luut ce qui a élé fuit je
dans ce gonre jusqu'à cr jour. {
Non nouvoau procédé lui permattant d'erécu-

ter en une vu deux secondes,il pourra reproduire ‘
des cufunte de tout ge,

os portounes ayant lu désir J'obtonic leurs’
portraits de la plus grands perfoction, feront
bien de s'y prandie do bouhour, Jo Doct. C

 

PORTRAITS
Par le Paguerotype,

DU DUCT. L. M. CYRUS. |
E Docteur CYRUS, à Phoaneur d'annon-

       

   

  
  

    

  passionnée qui fait du chien un dire
presque humain, Les moutons »’étaicek pronpés ça

el la dans us dé-ordre beureux. Un rayon de

? lumière gl-sosit utles feuilles et fesait brilles dans

   

      
N. B.—Ie Docteur uîfre à vendre ses Enstru- es. C'était un Jableau tout fait,

nts on totnlitéPEgensBL signé: Dicu, vu assez bonpeintre, dont le jury du
‘acquéreur de loi faire exécuter des Portraite, Louvres refuserait peut-être les toiles. ;

aussi Bien que lui-même, | Clestla reflexion que fit une jeune femme qui
Lo prix do ven instruments est commecelui de entrait en co moment par l’autre extrémité du

ses portraits, réduit de moiti ‘ valion: 1
; TOUTE ==Quel joli site à dosiner! dit-cl'e en prenant

VENDRE, un excellent piano, Sefi] un album Tes mains de lu femme do chambre qui
À brique anglaise. S'adresser “| l'uceonpa ;
27 juin. le s'assil sur une pierre moussue, au risque de

| verd fraîche robe blunche, dont elle parai
s’mquiéler furt peu, ouvrit le livre aux feuillets

. vélin, le posa eur ses genoux et commençz à tracer
l’esquisse d’une mnin hardicol Jésôre, Ses traits,
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 HAPEAUX! CHAPEAUX ! 1

  

L LoNbRES par le Great Britain ot le Pearl .: de son grand chapeau de paille, comme dans celle
cl ils attendent inceonsamnment par d’autres vais- ;: délicate ébauche Je jeurse femme par Rubens que

seoux, UN importation conaidérablo de CHA- l'os voit au Musée ; ses cheveux,d'ou blond riche,
PEAUX de CASTOR, de SOIE, de VELUUR formaient ua gros chignon de nutics sur son cou
et do POLL, Ke. Canguettos et Turbane d'un-: pius llanc que fetal, et inouchelé, comme jar
fants de 10ute description ; Sous-Pieds pour les coquetierir. de trois où ualre periles laches de

  

 

| Militaires ot autren; Soic ot Batiste Cirde, ainsi |j rousseur, Elle dian d'une beauté charmante el rare,
Petit-I'ivrra, xbaurbé par une décanpure d: feuitqu’une grande variété d'articles dane cette bran-

les de chätuignier, no s'étuil pas d’abord aperçu -che. KI prennentla liberté d'attirer l'attention |
des Murchunds ot des Acheteurs sur leur assor-: de I'artivée d’un nouvel ucieur sur ja tranquitie

Fidcle avail bien levé le nez,
jui€cude, il avail

i>

timent. , scone de le vallie,
Lex conditions sont fuciles et los prix (res-| fais ne voyeut là aucun a ;

modérés comme ci-devant. repria sonaltitude de ephiox mélancoliqu aspect

C, H, MEAD & Cie. | de cette forme siete et bisniche troubla ulière-

ment de jeune bergers il sentit une copèce de serre-
lunent de cœur inexjrimables, i, comme pour se

  
   

 

 

3 juin.—ds, —

58 Noussignes viennenl da recevoir do fins el pure éteient dorés par l'ombre tr: renle, ten:

pières ; etifin le sommeil vint, quoiqu'il se fût fait
prige un peu longtemps. Peut-Pierre ft unrêve.

BU fui semblait qu'il éluit assis sur Un quartier de
roche uvec us ile campagne lui
leil se levail à pene, Paubéping
nuige de fleurs, les hertus des prairies
vertes d'une sueur prriée ; la col
avoir revBlu Une robe d’uzur glacée d'argent. Au
Lout de quelques instans, Pelit-Pierte vit veuir à

  
     

   
   

 

     

   
  

  

 

   

 

Li commença à tracer quelques lineamens,
mais sa Brain tromblait comme ba fewlie, et les li-
ene se couluniaient [ea unes dune fee autres. Le

 

lui

1qui lui pénétra
i Un bruit de pas se hit entendre, le rest

désir de bieu Caire, l'émotionet la honte de révsir |
si mal lui luiseient couler des gouttes d'eau sur bee

  

  
  

contractuicn!, el les contours
fracer dégéné aient CN 2'grags

irréguliers et ridicu von ungoisse était telle
Qu'il manqua de se réveiller ; muis la dame, voyant
va prine, ‘ue mit à la maiun porte-crayon d'or dont
In pointe étineuluit comme une date, Aussitôt
Peta: re n’éprouva plus sucune difieufté: |
fort genie nt d' Île Mes «lou groupsicnt|

# seules sur le puplerz lo tronc des avbres
s'é‘ançail d’un jet bard el fra:c, les Feuille
détuclhisiont, les plantes se des
feuillage, leur port et tous leurs d Lu dame,
nehée eur l’rpaule de Peut Pierre, suivait les

progres de Pourrage d’un air satisfait, en disant de
t à suire:

eu, trés bien, c'est comme cela! continue,
Une boucle de res ches dont Is spirale allant

guie (oul au vent, eff) même le figure du
jeune piire, et do ce cio j'aiilirent des mitlicrs
d'élincel es. comme d'une machine élecirique 3 un
des vlôines de feu hui tombs sur le cœur, et son
cer Lrilail’ dans sa poitrine, lumineux comme
unie escarbuucle. la ditne s’en apergut,el lui dit
— Vous avez l’élincelle, ndreu !
Ce aouge produisit un cilet étrange sur Palit :

En effet, von cœur éluit en Barse, et,
tête : à «aler de ce juur il état surti du

chaoë de la mcltilude; cite sa nuissance elsa
mort 1l devait y avoir quelque chia: o
Hpritun chabon u un (eu élint de la veille,
voull commencer lout de suite res études pit-

sonne ; ses nerf
Qu'iS essayant d

 

  
  

    

 

  
 

   

  

  

    

et

    
   

  

OPPOSITION. t. soustraire À celte emotion, Hsilla son chienelse toresques; les plunehice extérirures de sa cabane
LE STEAMBOAT miten devoir de se retirer. ; ! lui seovaient de papier et de Voile ;

2 A) Se « Muis ce n’élait pas la le compte de lajeune Par où commuuça-t-l ? Fur le portrait de son
CHARLEVOUX, femme qui était précisément en train de cruquer: meilleur vu pour nics dire de wo
le seul bateau- : i it pice ct son Troupeau, accessoire indispen- Fidule; car il éinit orphelin ot t que son

eutant entre Quebeo et Montréal, n | le du pnyvage ; elle jeln de côté album et cras chien pour famille. Les premicrs traits qu’il es-
cellenies accumodations pour Jes pussagers, ||yons,rt, avec deux où (rois bonds de biche pour- quinenressemblaient autant, il fout l'uvoucr, à un
A REDUITlos PRIX ; , Ruivie, elle rût bientôt rattrapé Peti-Pierre, qu’elle hippopelaine qu’à te Chien; mais à furce d'effacer

  

      
  

  

  
   

   

 

Lu Chambre avec lse Repas à EOs. el de l'e= tamans d’aulorité au quartier de roche aurlequelil

 

 

  

  

  

 

vant ninsi que le fret à bien bon marché. éluit assis anparavant. _
dresser à bord, --24 juin. H ——Toi, lui dit-elle gaïement, tu vos Foner 1a jus.
— me ! qu’à ce que te pris de Len aller ; le bras ut: peu

Ligne Canadienne x quely te pr 3 ? pe
ne Et tout en parlant, de va main frôle et blanche,”

&TRANSPORT, elle poursait la joue bâtie de Petit-Pierre pour la;
Temettre dans la pose. |

EN HAPPONT AVEC LA LIGNE DITE {des yeux de paysan, dit-elle en riaut à sa feinme de
NORTHERN TRANSPORTATION LINE, , chambre. !

PAR BATIMENTS ;, Son modèle remis en attitude, ls folle jeune

de ‘l'ranaport du Nord jusqu'à NEw-York, Qu'elle eut blentôl ach vé. ;

Les effets ne changeront qu’une fou de ba | -—Tu peux le lover et partir, situ veux, mainte-
timent. nent: Mais il eat bien jusie que je te dédommage

plus avancé,la têtr ptus à gauche.

ESTRE |
QUEBEC ET NEW - YORK, — Mais c'est qu'il » de beaux yeux, Bucy, pour

De Querec i WHITEHAL t de la par Ja Ligne femme recourut & su place et reprit son des:

l de l’envui que je t'ai causé en te faisaut cester lu
AGENTS: comme dot de buis. Viens iciA J MAXIIAM, le un saint de buis, Viens ici. |

JOHN RYAN, "| Québec: Le pêire uri.va lentement, toui honieux, le dos
L. À CARLTON, Troy. fumide et les (umpes mouillées 3 la jeune lemme

«lui gliese vivement vne pièce d'or dans la main. |
- tour l'acheter une veote neuve quand!

Li le dimanche. :
Le ail jelé un regard furtil eur l'al-

J. POIRIER & Co, St. Jean.
V. BAKER, Whitehall.

33 Coenties Slip, New Vork. |
{en pour les entrés de douanes. |;

1
     

, a da
ti phive, qui  
Lond Scrip.

E SOUSBIGNE* donnera le plus haut prix da
marché pour des Lawn ScriPs.

JAMES COURT,
Hureau vis-dewis le quai des Steam boats.
20 juin 1944,

belle piece de vingt franre toute neuve ; des desilles
venaient da lui tomber den yeux, une rés élation su- ©

! bite n'était opérée en lui. Di disait d’une voix en-‘
| recon, n suivant les différentes portions du
| dessin: ),

! w= Les arbres,la pierre, le chien. moi. tout y est,
L’ON A BESOIN, [les moutone aussi, dans la feuille de papier !

 

  

     gonre de commerce, de le moitieur quelitéet aux  plus bas pris, ACINTHE BUSSEAU.
Jp ruin 1844,

UNEPNENAGERE dans une famille ros-l! = La jeune femme s’amurait de cette sdmiration

D perinble, qui serait aussi Coutnriare dans {at de cet éronnement nails, ot bul Bt voor différens
‘adresset ave Puroau.—17 juin.-y ; Ud rayonnes, des toce, den châtegex, des rochers 1;Je maison.

 

! volonté po

et de refaire, car Fidi te était le plus patient modele
du monde, il parvint à ja-ser de l'hipyupotutie au
crocodile, pute ay cochon de hil, et enfin à one
figure dane laquelle il aurait fallu de la mauvaise

ue pas reconnaitte un individu appa
tenant & la race canine. ;

Dire la satisfaction que ressentit Petit Pierce,
son dessinachevé, serait ane chose difficile. Michel»
Ange, lorsqu'il donna le dernier coup de pinceau à
lu chapelle N x1ine, et se rectiu les bras croisés nur

poitrine puur comempler son œuvre imtuvrtelle,
Ta pas vin joie plus intime et plus profonde. |

la Letle dame pouvait voir le portrait de
es disait (n lui

 

   
  

  

  

 

Fid

dure peu. Fl compet biea vite combien ce croquir
élail informe et did
Veffags, et celia Juin, estaya de faire un Mouton ;
il y tœareit on peu muins nal, il avait déje de Vex.
périeuce : € pendant le cha» Lon s'écr:
doigie, la planche mai robotre trabien
— Bij

mieux + mais cols
Petit-Prerre oublnit qu'il (Gt wn capitaliele. 11

s’en souvint ; el un jour, confiant son Lroupesu à

  

  

  

  
  

entra chez un marchand, Tui demandant ce
faltait qrour dessiner. D.# marchand étonné lui don-
na du papier et des crayons de plusieurs sortes.
Petit-Pirre, lou( heureux d'avoir accompli cette
tâche héroïque et difficile d’acheler tant d'objets

 

étranges, s'en retourna À nes moutons, el, sens Jes |
nég'iger, consacra au dessin tout le temps que les
beryrrn ordinaires mieltent à jouer du pipeou, à
sculpler des bâtons € lure des pièges pour le
oiseaux e! pour Li fe unes.

 

Ï
  

 

  

   

‘I pointe étincelante

"jee qui nous & le mons occupés Mais le but po-)

   eine le petit artiste. "
11 fant lui rendre cette justrer que Cet enisrement 1 EM

érent du véritable Fidèle ; 11 (dirait, à étuda

 

  

frames qui essuysient lee pieds du Christ. Une
fois elle reprit connaissance, ouvrit les yeux,el jota
aur Petit=Pierre un vague regard de reconnaissance

qu’i l'âme.

{

   

cavalcade était a la recherche do lu dam
releva, on la mit dane le caléche, et tout disparut.
Le berger verra précieusemont dans son scile
tissu imprgné du ce wang si pur, et le soir, [ut à

 

 

 
  

  

  

 

  

 

(men on appuyé surson bâton, recourbé porn lui tu beidame de Ja vallés. Eide v'approcha de
ceux des pasteurs d'Arcadie, it s’abandouna la hai enro! Let fui dit : : Ve villa demauder des nouvelles de la dame. la

; pente habituelle de ses rêves. Le chien jugant avecyl __ Ti ne b jus de regarder, it fout faire. i; Ulewsure 1’ tait paw denzéreure. Cole bonno nuu- ;
agacité que les moutons ne s'éloigner siont pus d'un Ayant prononcé ces parules, elle pieça sur les | *ello calme un peu Pelit-Plurre, à qui tout vemblait|

drue et ol tendre, se cou! renvux du pâtre étorré nu carton, une belle feuille | perdu depuis a it vu eporter ba jeur:e Foie [
» lu tôle allongée Ce vétin, Un crayon taitié, et se tint debout pres de iüénisde el blanche cummme une m

La saison était avancés : les hatatans du château
retournérent À Paris, et l'etit-Pierre, bien qu'il,
n’entsevit que de Loin et comme à la dérobée
chapeau de poille ct la robe blanche, ve senti ,
mensément seul : quand il éluit par trop triste, if

  

   

n'ayant positivement plus qu'un nombre Himité  j'herbe quelque» gonites de rosés, d'amans tombés tn Ml aurait downs dix sis de 28 vie pour nu Mirail le mouchoir avec lequel IL étenché 1y ; ; ; ' " wie di quel avais étan ‘
do Portraits 3 faire. —Hétel Rasco, 24 jui ! du Pécrin de l'Aurure, et que fo sol il Wavait pas nantrer » acho devant une mt belle per- [blessurr de le damc, et baisait tache de sang gui

‘ it c'était vx tionn des carre
insit & force, et avail presque épui

3 6es progrès avaient été rapid

pas de imolure : nul ayslôm + ne s'intere
entre lui ct fa rat ure,il fe

Sex dessing élaient cejpemdint eacaro bien rudes
bien barbares de natrelé et de sen
iment 5 il litud

i u

  

  

   

 

   

  

Yoysit In belle dame, et, le purte-crayon d’ur à le

  

sina merveilleux ; mais le matin taut » évancut
le erayon devenait rebelle, les formes fuyaient. quoi-

, que Petis-Pierre usût presque loute le mie de son
pait à effacer les traits manqués.

. THEOPHILE GAUTHIER.
(La fin au ne. pochain )

Extrait de la corvespondunce du Courrier des
Etats-Unis.

«Mais voici bien un autre événement que le]
£'ierre du Marve, sous ccrlusns rapports bicnenteri
du: un événement qui tuvs nuusu savis tubli
au moment cù noue y witendona le min; une
nouvelle gui nous a, d’ailleurs, à prine émus, et;
sur Jeguelle vous « ap ‘ait quelques com-|
mentaires.  Tuut d’un coup sous 1 sommer dit]
tous et tous abordant avec rue Ce stupélac-|

“ EL bien ! l’eurprreur de Russie ent à lon)
Le czar, eu effet, dat parti comme un}

 

  

    

 

  
   

  

 

  
   

it co qu'il sayait. |
  
  
   

  

e ses mains (raçsit des dese)!

i! le de cunce: 1 ; c’est pinrôi à la Russie, Lowe
jours oux aguels, loujours prûte à saisir la moindre
veresion de refurmer contre nous la co
1540 et qui, à cet égard, ne trouve de résiatunes
qu'à lu cour de Londres. Voilàle Ealt qui pase de-
puis 15 ans sur fu politique et our La dynnalio de
Louis-l'hilippe : c'est celte © 6 perpéiuslle
de lut er contre cette union de Luules les forces de
l’Europe lutiste, et de lutter à Londres, parce
qu’à Lon sculement nous pouvons lutter aves
|sucedn. Je te répètr, d'ailleurs, In poliique du
ex«re ju-qu'ici uvsez Eien réussi à cet égard ; c'est
quelque chose, le euceès en pareille matière est
toujours une preuve d'habileté, et nous savons être
jueler envers nus adversaires. Muie le but est-il

t-il grand, est-il conforme aux intérêts de
ômet Est-ce bien d esite haine

de Cuthesine IT pour lu révolution française que
{Nicolas devrait demander acjourd’hui les iuspirae
(tions de politique Ÿ Paut 1, dans son instinet
ipreque soutsge, Alexandre, dans son amour éclairé

 

  

   

   

  

  

vour la civilisation, ne com aient-ile pas mieux
jles véritables intérêts deoy loraqu'ils sais

fen orsisemiont In: du s'appuyer aue
N ce pas là une

1-c0 un pro-
verain d’un grand empire que selle

interventionpresque passionnue, bien que contrain-
16, dans une querelle dymentique ? C'est de la po-
lésque rétrogexde, de ln fausse grandeur, et qui,
das tout autre prince que l’empereur Nicolas, dans
jun prince qui rural une histoire moins plein,so
curorafl uu ds faut dintelligence.

| Revenuns d sun voyage, à la visits dé quelques
Ljoura qu'if vivnt de foire à Londres. 8%) y a é1d
“déterminé par une peusée p-litique, c’eot cel :

oubler s'it es peut l’entente coribule ; effacer,
urope diploipatique, l’effet produit par lo voyage
u, le balincer du moins, attenuer à l’avance

! celui de ‘a tuile 4 1e Louis-Philippe doit faire & son
tour à sen 8 de l'année dernière : Montrer que
cer Ochanges de poitesse anglo française n’uat

ngé les buuo rapports de l’Augiciorre et de
5 valk ce qu’il belles

ment changé la situation, caurd que'que refrokdis-
taement, fait naîte quo que mquélude Ÿ Jenele
crois prs. Les dernières nouvelles de l'Inde n’ont
rien chingé à la pompæet 14 courtoime de l’accueil
dû à l'emp-reur de toutes les Huvsies 3: muis elles
#vaient & avance prémivni le Cabinet anglais eon-
tre Toutes talives de oa politique. Cu voyage
vers Un Événement poitee, un méidore qui ne
luissers puint de troc-s durables. ‘Tent que l’Au-
giclerre sera gouvernée par des hommes d'état pés
néirée, ou même drgiù sir Robert Peel et
Wellington, du reapect qa! à i
UEgrope, eniemis de colle politique trac
nu se trove a Paige qu'au miliru des agitalions, eon-
vaincus que le plus Gr «the plus utile moyen pour
eux-mêmes d'exercer l'activite, la pul-awnce ie
Grande-Bretagne, c'est de ta d rigor et de l'étendre
au lvit, tant que les runtau pourvoi
wot, l'entente cordiple nous parait asobse sur des

   

   

 

rès pour le «

  

  

  

  

      
   

  

  

 

  

 

  

trait de Saini-Pélershbuurg, id avait salte lo roi de busesplus subides gion ne suinble Je ervics môme
l'eusse, pris le fut de Saxe cn| pt, lrasoreë La, rance. ban d'ailieurs en ce moment ne ut
Haye ot if elait & Londres. Vous die lux fêtes, lus) ire une oeeasun de l'uffettilir, bu guerre du Mu
revues, lu brillante réreplion, serait chose vr) ron peut-dae t Vous serres duns quels termes en
ment tres euperflue 5 vous Comprenez que c'est lac pute lord Aberdeen, et je me Lurpe Cort of ves par

roles ne yous seinblenl une confirmation des ré
qui uf 6 uuxquelles j'ai 6 à chtrainé. Je ne vous

dirai rien de puus du toyage de l'empereur Nicolas.

   

  
  litique de ce voyage, Vintemion, la pra

poussé nivsi à Fp de 8. M. Victoria l’eipe-,

 

teur de toutrs lus Eusstes, au moment où l'entente,

eurdiale semble Élred von aprgée, quelques mon,
avant Pérogre où le oi dev Français duit rendre,

l'ile de Wight, la virite qu'il « reg re à Eu, et

enfin de se foriner devs Plide une do ces eons,
érations qui tirent parfois les peuples de l'op-

ven donnent da la force sux lables et on

   

pre:

de sulidarité pour ba resistance 7 Le moment vd on
commence à proclamer ce succès de ln politique|
russe contre Vinfluence anglaise pourrait sembler
assez mal choisi pour un échanze de politesses. (1

flicile, & mon sens, dine situation actuelle,
gner un but précis au voy «ge de Nicolas. On

ne, 368 rappirte avec ce côle
de l’Europe, que l'autocrare squble s'utre fait une
etude do toul ce qui peut nous élvhiuer, ho 18 aur-

  
   

 

il sous vep | Prendre ; peutsôue n'astoil voulu encore q © faire
quelque chuse d'ineitrnau ; tha sourt a l’idée de
briller un inotaut nur et horizon ceurdental, mé-

du No.d; il # peut-être eru
of trom, a rasnqué ew ef

politique, a beaucuup d'é

 

  
  

  

 

   Cet, Grand dei bum entr’ouvert, restait comme frappé Cs stupeur
sens songer à refermer ou imain, OÙ tayonnait la un camaredr, il s'en fut Géeolument à la ville el Nicolss, dans ses habitudes, dans ses relations per-

wil ; Bonnrlles, # quelque chose de capricæux, de faux
Lasque.

Que nos litt@/raleurs, que nos arlisles se laissent

 

briller à teurs yeux ; (À devient petite maitreste,
passez-imos le mot, en fait de goût, de civilisation,
de grandeur et de martite artistique. Île voulu Caics
‘quelque chose de pareil peut-être, en renent, à

qe des preus .chevaliere dub anciens jours,
hammege peternet de sauscrann Roonterer

 

|l’exsmy
svendre

nd on annonce qua grâce à lilluenes russe il ||

élabiissant entre des pays jusquelà divisés une sorte il

allirer 6 sa cour ; fi veut leur plaire, les étonner, |

 Test artisé, ii nou, 31 6 été vuet il est repartle
, J'avonb) 6, où plutôt je n'ai poiil noté les datcs,

Quelquen jours avant les fêtes qu'a vecasionnées
| & Londies lu visite de celui qui tient la Pologne ass
verve, le Zibératcer de VF lande, come on spe

! pelle encore, le grand agilaleur O*Con it
'é én i ec ceux qui obit partag
damnation. dis pes cris pour en faire va
rapprochement puéril. Ju ne veux pes d'avantage
{y chercher te theme d'un pavelle’e: entre ces deux
| peuples apprimés, la nativs d'O'Connel) etcelle de

ocusko. Ou à trop abuse de ces réceiminations,
, Vous le savez d’ailleurs, ju ne suis pas repealer, et
#1 je ne manque pas de sympathies pour les malhous
reux catholiques d'isiande, désire »demment
voir le gouvernement atig sis entrer à leur égerd
dans une voie ue j la r-porstion, ce n’est
pao dinis l'agitation et de uccés du Lébérateur
que je piace mes copdrances. Tout le monde s'sts
tend d'ailleurs à voir sir Robert Peel et sea collide
es su montrer gééreux. Qu'ils aient voulu que
os poursustes et ie condamnation contre O‘Connell
ue present Être considérées comme Lune chose nom
sériensé, qu’on y vilau contraire une répression

tout à la fois lezale et bien décidée, On le conçoit 5

il est possible encore que la délention du grand
1; 6gitetour leur ait paru nécesssite pour empbaber
l'agrintion de reformer, cel did, #48 niertinge ot se
banquets ; mais celts sérésité n’est pas sus dots

11s dernier mot da le reine Victoriu envers oolui qui

salué con avénement avec ua si poétique di ni tee

enantenthoussome. Fiutét que de tenir O
nell les verroux & Dublin, qu’on J

| nir diseuter dune la chapels
it d'emétiorations pour Piriande.
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LA MINERVE.
Jemdi soin 11 Juillet. 1844.

mess =>

Nouvelles d’Europe.

PLUS RECENTES DE 3 JOURS:

Le steamer Great Western estarrivé à New-Vork |
samedi, ayant laissd Liverpool le 22, Aucun évo-|

nement important n'avait eu lieu en Europe pendant|

<es trois jours. i

L'événement qui présente le plus d'intérêt est

Padresse qui a été présenté- à Sa Majesté de ln

art du Maire ct de la corporation se plaignant de

emprisonnement d'A'Convell. La reine a remercié

les repewlers pour leur loyauté, tout en les as|

rant qu'elle maintiend-alt fes Iois duroyaume, Ja !

mre adresse à été pésentée à le chambre des com-

munes.

  

  
 

 

———re

FAITS # CLAIRS ET PRECIS.”

1. Ca n’est que le 25 novembre 1X43, In veille|

de la résignation des ex-ministres, quo sir d'herles

Melcilfs leur déclare, pour la première fois, *que
“ depuis son arrivée en ce pays, il avoit obscrvé
“un esprit d'aatagonismeentre lui el eux sur ce
« sujet,” E’cot-ä-dire sur Jo gouvernement respou-

sable. VUy avait nlors déjà Avi? mois que Son Ex»

selleges avait prs Jes renes du gouvernement.

2. Des le mois de mi 1343, c'a-1-d dice peu de

semaines apres son arrivé-, #r Chares Mete «fe

wenit dans une déphehe d lord Stuley. exprimé
craiates dans le Jangage su.

ge que je me saumetie vnjorement au
- 5 qrie je m'absndoune abso‘tmant À lrur

# discrétion ; queje n'aie sieur jug ment À mg: :
+ que je confere Je patroneze du guuse nement (x-

“ Sustsement en faveur de leurs partisans; que

“ jo proscrive leurs adv reairs,ot que je fisse quel-
«que décieration publique ct non-équivoque de

mon néhésion à de lelies conditions, qui entrat-

“nent la nullification cOmpl.te du gouvernement
“ de Sa Majesté.”

3. Il n'allègue nreurfait à l'appui de ces crain-

tes : doncil n'en cas ait pas. Li retient son conseil

Jusqu'à la résigantion de ses membres. c'est-à-dire
endant plus de six mois aprésertte dépêche, sans

fur parler de cet antagonisme. Done il n'nvait eu

encorejusqries lu aucun,fst a elléguer pour justifier
ost anlagonisme,

4. Vers le tems oll sir Charles Metealf: éerirnil

cette déphehe & lord Staniey, c'est à-dire en mai

1843, il donnait 4 entendre au peuple Canadien que

des membres de sonconseil avaient toute 81 eonfisn-
ee, quand fl disait en réponse À une œtresse des

torys du Township de Georgina dans lo laut Ca-

  

 

  

   

 

  
 

* Je condamne crt esprit de pari qui vous porte

4 à cenau-er ( to cast impu'ations en ), les person-

© pes éminentes qui forment te corscil exéeutif de

*cette province.* Cette réponse: mit la rage dans

le éœurdes adveranires d 8 ex-ministres, D'un au-

re e216 elle fit croire au pubte qu'il y avait “ en-

tente cordis'e”” entre le gunverneur el son conseil.

Ceperdant l’untagonisme de Son Excellence n'en
«uistait pas moins alors.

5. Au commencement de juitiet 1R13, Son Ex-

  

ë

 

ellence envoie chercher M. Ogle Gowan, le esef |

das Orangi-tes. Il enreçoit un pl
siments, pour changer eon odmivistration. Ce |

Ait mn devient connu que par le publication d'une

detre de M. Guwan eu mai ou juin 1844,

6. Le 2é novembre 1843 du dix membres qui

tomposaient alors le conseil exécutif, neuf offrent

four rémgoation qui est acccptée par Son Excel-

  

 

  

}
M. Drummond duement élu. Mois M. Delisle

leomprend mieux son devoir.

25. Le ten-pe s'écoutait rapidernent ; cependant

an ne voyait cacore rien qui ennos-çât Is réalisation

de la prophétie de M. Wakefiald, non plus que de

1a déejsrationfaite en chambre par M. Viger que

Son Êxeel ence devait foriner une administration

jauaaitôt que possible, lorsqu'un bon natin, au

grand étonnement de ls bon ille de Montréal, la

nouvelle sc répand que M. Viger à fut choix de M.

[Barnard pour soiliciteur-géueral. Celle nouvelle,

‘certe fois, cst rraie. Copendant le g uverneur

‘refuse plus tard de relifier le choix de M. Vige,

iM. Barnard n'e-t pas nonmé, quoiqu®ileût accepté

lPoffre que foi avait faite celui qui, depuis sept mois

araitêlre chargé de former une administration

H Viger se soumet au refus de Son Excelence,
ux qu'il pourra,

le tort fat à M.

  

   sauf Àréparer plus tard, du
même par une place de grui
Baru.

| 26 Depuis la résignstion des ex-ministres, le

gouverncir o été avid par MM, Viger, Draper

et Daly, de (aire, duns ses réponses sux adresses,

‘des impututions tmalfondées, injuriuses même, sur

11a conduile des ex-misist'es et du parti qui les sou-
itient. et par contr--coup surla conduite de La ma-

‘jorité de la chambre «'assemblée. Le gouverneur

(n'en et pas responsable. miais les membres du
+ gouvernement provisoire” doivent l'être.

Le “‘ Pamphlet ne fétsant aucr.n effet ; les
objretions de forme. souter éceparl'imagination de

M. Viger seul n'en faisant pas d'avantage, l'onà eu
“‘ho- oriblement * recours à une autre taclique,
wille du lancer quotidirnnement, contre les ex-mi-

-tres, l'accusation d'émmuralit:, de violation Le

arent, de parjure, accu alicicuse a-
Tle celui fain profere hs. {udaméene..

2%. Le ¢ gonvernement provisvice > sa repose
savec couflance sur les débats qui doivent avoir lieu
dausle parement anglais. Nous avons à la fin ces
déb. ord Stanley y déclare, comme fot, que
les ex-ministres avuient exigé de sir Charles Met-
calf© qu'il 'engagedt par un éerit sous son seing

et scenn,” et le croyant, bird $:an ey condamne lus

+ vistres. Ce fait n'ayant jamais rzinté, sa

jcondamnation est sans fondement quant à eux.
Mnis elle retombe sur le chil du gour. rnement pro-
vincial.
+29. Lord Stnoley a admis qu'il fallait que Je gou-

ternement du Canada fût conduit par une adminis
(ration composée de *“ chefs de départemens, pos-
* védant la enfance du peusle du Canada, la con-
6 fiares de Ja tégislature du Canada ”* Depuis ba
résignation dre ex-ministrrs, aucun chef de dépar-
jlement nu été nommé. Et cependant M. Viger se

{di toujours fidele au gouverneinent respattuble,
Doptiis sept M, Vig. rest chargé, où au

moins doit être cen 181s. de former vrir adini
[nistration duns le sena des résolutions de 1844, If
"an « encore fermé aucune,

31. Depuis sept more, lon viole le +f gouverne-

| ment responsable 7, sous les auspices de MM. Vi-

,£"r, Draper et Daiy. L'existence du * provisoire ”

vnest la plugrande preuve. Les faits démentent

les professions,

32. Irnutres qu» MAL Viger, Draper rt Daly

sotit consultés sur les affaire du pays ; cependant

PMN, Viger ot Deaper qui ne pruvent former une

‘administration, continuent du se soumctire À cel
état de choses, Puisque d'autres sont consultés, il

   
 

 

   

  

  

  

    

 
[s'en suit que les membres du ** provisoire ”” ne pos-

sédent pas à présent lu confnnee même du gouver-

\neur. Et en restant où ils sont, ile doivent être con-

sidérés comme empêchant par co!s nôme Sir Char-

:les Melcalfe d'accom- bir le désir exprimé, dans les
«débats de la chambre des communs a. principalement

par wir Robert Peel et lord John Russell, que les
difficuliés de Son Excellence nvce res ez-ministres

    
7. Le gouverneur appelle auprés de lui M. Dear)

per et M. Deuis B. Viger. ; !

8. Le 27 no embre,le fuit de «ete résignation :

eat annoncé à In chitobre. M. Daly ae voit aussi- 1

tét entouré de M. Watfirid et d: M. Denis Viger. |

Les explications des membres cévignante n'avaient

pas encore oté donnes: Cependant M, Viger, Ces !

ee jour là, prend posr ssion de la Larquetie minis-

térielle, et devient Vavisenr du elul du gouverne-

mont,
9. Le 29 novembre, los explicatians cont données

. Baldwin en présenc du M, Daly qui se
ensujre, 1 1 1a note de M. La Funtsine et In:

reponse du gouvernicur & ectie note. M. Deis Vie

fer comme).c tete d'exceprione à luforme,

Cat le sunn d'eviter de se prouoncer au, ands.
10. Le ter. dec mbre, message du gouverneur,

fransme ttant à ls chambre copie de Is noté de M.
La Foniane et de 52 r ponse acele note.

11. Du 26 novembre au 2 décimbre, Son Excel-

Vence fai: venir aprés de lui un grad nombre dee
veembres de la lrgislatuce, pour les sonder sins
doute, puisqu'ancun d'eux ne parait «vor ét: ehar-

Gé de former “nc adinicistrat on.
12. Le 2 décembre, apres deux jours de débats,

la chambre d’assemblér donne un vote de ennftance
aux ex-ministress M. Denis Viger vole contre.

13 Le gouveru-ur continue x envoyer rherehee
Ves membres, mbme ds eeus qui avaient volé dans
la majorité, nN

14, Sun Fxrellence ‘fait dermander”* M. Barihe,

“ pour le consulter sue les nffsires du pays et sur
fy ecite ministérielle en particulier, et pour lui
“offrir en mêine lemps un porte/enille qu’il aurait
© modestement retune.* (Lettre de F0. Étowal,
écuyer, bean-férod M. Birihe, publiée dans ** La
Minerve” du E3 jsin dernier)

15, Pau de jours après le vote de confianes, M.
Denis Viger anvonze à la chaire que k gousri-
meur l'avait nutorisé à dire que Son Exce lence
s'ecrupait # farmer une administration ; et à Une
question qui Jui est faite, M. Viger répand que celle
Sdmmistrstion serait formme- aussitôt que possible,

16. Le 9 décembre, le parletnent esl prarogé ;
aucune administration n'est encore furmée.

17. Peu de inura epria la prorogation. M. Donis
Viger accepte la rharge de «onseil:ur exéeut f, avec

 

   

 

 

  

 

  

 

   

    

    

 

M. Draper, ie chofle plus habile du p rti tory du : À
Haut-Canada. M. Viger 1«çuit Poppui du parts
torr du Bas-Fansdi,

18. M. Wok 6 hd publie une tettre dans le mois
déc-mbre, dans laquelle à j'tre que le lendemain ne
se passers pas sant que M. V,g-r Forme l'admines-
tralion hy p'u

  

forte qui ait jamais existé. !
19. M. Denis Viz-c publie eneu 1e un pamphlet!

sur la “ crise minislérielje.”* Lee ex-ministres sur:
vivent à ln publication de ce pamphlet dont on ne
are plus, et qui scushlait destiné à avoir le aart de ‘

 

a rose ccluide n'avoir vécu quo l’espuce d'un!
matin” |
20 Crpendant “le pamph'et” produit un effet

d'une grande importance, celui de la * conversion
potitique** de M. Barihe, Ajres avoir Glevé les
cemminietresjurqu'aux tre les n°taque, e* défand
le “gouverneur nt p'ori-oire”* avec true l’ardésr
d'un ** nouveau converti.”

 

  
  

 “pour wequérir des apymis durs le partement,
vais bien, s-lun le larg: ;cv de oic Charter Mrlcaila
dans sa réponse à bavule de M. ba Fnni-ine,
* pour maintenirle prine-pe que les chorges duvsient
“toujours être con # at fe mes les plus
#6 capables de rendre sevvice à l'état.

21. M. Holmes cat farcé de résigner sun niége

pourlacité de Montréal. Une nouvel'e € eetion
doit av dr tire, Elle excite beauconp d'intéres. En

haut lien, l’on asp re que ka canadiens-frangaw
seront divisés.

92, Sur ces entecfaites, M. Denis Viger descend

  

 

# Montréal, oi il demoure pendant tout le temps de!

l'éection. 1 prend une part nelive en favenr de   

M Molson, fc rand-dat du parti Lory.

28. Le jour da bétection arrive; tes canediena-

Français voteront en masse pour M. Viger, c'est-n

dire pour M, Mañron, disent les journaux mine

séinio. Bfélax ! Ç=s pauver< Craadiens sont cour

abies du crime de juger par erxomionen ti v

presque tous pour M. Drummond. Qu.nse d'entre

108 sgu'oment vareutpone M. Mu'son.

M. M. Virunimoué, ca jetsne homme qui avait

eu l'impraidenre de se prononetr on faveur des ex-

vrinisteen, sert de la tutte blertrrute avec ane 3nMju-

visé nepablante  NCwnma ne de ants por mange

  

  

{

 

Test envegé de distri- *
ter lc patronage du gouvernement, non sans doute !

 

(res rrarger à ia salisfaclion de toutes les

\Perties. Car nous ne Éerous pas à sir Charles Met-

jealle l'iniure de penser qu'il vontèt ne pas écouter

(le consei' que tui donnent les deux chefs des deux

grands partis politiques de l'Angltrre. Nuur

avons dane un article d- dite récente. aprèsavoir

it bien sincèrement notre pranée sur 1a question de

“ conn xion ”* entre les Canadaset l'Angleterre,

expritué le désir que les difficultés entre sir Char-

Tes Melcalfe ot 9-8 cx-minisires pussent s'arranger

commele veulent sir Robert Peel et lord J hn Rus

sell. Ce désir, nous l'exprismone cnrore. Mas
y Chartes Metealée ÿ céière s'en rapporter u l'a

!persounea qui, depuis erpt mais, l'ont wie dans une

position humiliant~, puisqu'elles n'ont pes ereare

6:6 capables de former use ~dministrationel quel:
les l’rgposent à se Grouver dana une position plus

hurmitisnie encore, oil faut qui = présentsaux

chentbres da _parlrment provive:al avec ce ** rium-

virat **, dont 1a eontinsalion donne le dém le

{plus formel À toutes ses professions d'adhésion 203

résolutions de 1841 ; qu'il ex prenne 1s responsabi-

[té ; mais nous lui disons d'avance qu'il sers la vie-

‘lime de reux qui l'entourent et qu'en suivant celle

:voie, il ne pent esnérer oblenir l'appui ni Ju peuple

Ini de ta majorité de ses représentants,
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Orangitme o Monty cal. —Une se’ ne déangréa

Ue, et qu peut avoir des ruites funesies pour la

tranquillité du pays,a eu lien mardy denier en cetle:

vite, Ul v'agi-sait de Ia pose de la pierre ancu aire

[d'une nouvelle église anglieane qui est en conslruc:

tion au faubourg St Anne. Le clergé inl

jar'ne foule considérab'e étaient rassemblé, on

{n'attendait plus que la préserer du gouverneur pe

néral pour commencer In cérémonie, lorsque des
{ouvriess irlandais catholiques, s’apperçurent qi un

‘pavillon ra” avait 66 hiasé au baut d'un:

mat. Frs marques de dé-spprobntion devinrent si]

fortes quel'entrepreneur de la bürisse le BU Lattre

jelremplacer parles couleurs britanniques, dss moine

1à ce que nous dit le Merald, Mnis, d'apres ce que

*nous apprend ercore la même fouilla, les orargistes

persist rent À orner los murs de ¢ fleurs jrunes. »

Lau point qu'il s’en suivit n° e mêlée pendant laquelle

nombre de conps fuer nt échangé: de part et d'autres,

Plu-jeues pere-nncs eherehereotlear salut dan tal

n se pro cipitant en bas des Genafouds. Mais

ce qui est Ir plus triste à rapporter, cest que plu-

jrurs dames Farent grièvement blessées On cite

, Mme, Kpooner qui eut une jambe caseée, el Mme.

* Hall un bras. et plurfours autres qui reçurent des

eontusiors plus ou moins graves. ;

Son Ereellence arriva aur les lieux avec 66 suite

au moment de la mêlée. Un le-camp fut ene,

!voyé pour s'i-fMormer duaujet du dévordre. et auer

218que rir Charles en fut instruit, il dit à son co-

cher de tourner be-de, en faisant parsf-re dea vignes

de regrets de s'être trouvé témoin d'une scene

 

 

    

  
    

   

     

 

| aussi décagréabie. Len mini«tres et los principaux
‘quive trouvait (à, firent quelques instencee pour re-

"4

nie

Son Escrllence, dans l'espérance que le calme
ae rétablireit Iienlôt, mais sir Charles leur fit vigne

qu’il ne voulait pas demeurer là plus longtemps, et

son corosse «lo gas de tarte In vitesse d-a chevaux.

De tous les journaux de Moniréal, le Herald

est I» gent qui ait raprorté assez fid-lerne nt les cau-
sea da re cunflit entre les catholiques et ler n-

pistes. Quelzare feuilles ont poussé In dup)

jusqu'& dire q sérémonien's Céremisé à un
antee jour que parre que fn plate-forme où se trou.

alent Les epectatenrs à Gerqulé,
Cependant le Herald tache de pallier ls faute des
tiques qui ont ainsi asû srhorer le pas. lon oran-

inte dane une semblable occasion. pare- que dit-if,
lors de la bénédiction de ta promiere pierre de b'A-

A ice dn Kt, Patries.les Irlandais ealhofiques avarnt
Fait usage dane bamuere vo rie parsemibede Feuils es
1 de Tréfie,

1} nous semble qu'il existe une grarde diftérrnee

ere Le cuulenrs e4 les emblèmes de ba vieitle Erin,
nur est le drayænt national adopté depuis des sé

- etes et be uovilion orang-ste, qui eal be signe de refi
; ment d'une faction, d'nne nocié' & serrele qui

a

jure:

me hiine implneatile et Pternetle aux eatholiques
iFnfesant cette diatinetion veunne sonlesntss pan
june qu ation de religivn preisye toraagisme t'a
"Jumais été une sorte religieure, Cette société à
tome été supprimée dans le royauiné-Uni par une

{[toi suprense, Île n'existe plus que dare les calo-
nies! Qusoit Men compris aussi qu'il s'en faut

de benttéanp ete tous les ptoirstants son! dos

 

  
  

  

 

   

  
 

  

Oa nous dit que M. Charles Dauphin, seulpicur,
vient d'achever un Christ do 6 pieds de hauteur,

Cependunt on a odservé avec douleur, que lors dont l'exécution ferait honneur au meilleur seulp-

de l'entrée de Son Excellence dans Montréal, In

||

teur Européen. Oupeut le voir en s’sdiessiet à

couleur orangi-le dominait dans tous les d-apeaux | son allelier rue Monicaitue. pour quelque jours seu-

qui furent arhords aux Crôtres dec muisone qui jlement. Ce morceau de sculpture à été rendu pour

avoisinent l'église puroiesiais La devise de l'asso- [la somme de £20.
eiation secrète semblait se dessiner ergrosses lottres
sur chique ‘ fleur jaune.” D! répugnait à plusieurs
catholiques de courher la tête sous ces embièmes

tee dorent ai souvent aux massacres de leurs deus rouge par sumaine « Varennes les Jeuds et

: ji les dimanches. Ceux qui veulent visiter la cime
Maix on eut le soin de dire que ces couleurs ne se iguliôre i

trovrient TE quearVelie di smd sta[0STLELae; à . , i

LRoutre sans éprouver la moindre ‘\gjon, On trouve maintenant aux sources tncxtel-

; vJout logement et 1out ‘e comfort désiré

cette société dont [a devise est‘ taime av Park
RT MORT AUX CATHOLIQUES.”

 
 

Les sources de Varennes.— On verra par lesan-

ones que lu steatobvat de M. Lespérance fera 

  

 
 

Erratum.— Daus le apport du Recensement delier, environ 70 ou 80 habitany de Beauharnois,| "
! dans ln Afinerre du 4 juelle!

A
necompagnés de M. le curé Archambault, de M.
Le Blane et de M. Manus), présenterent en corp gens Hritanniquee”*il (eut
au gouverneur-général, une requôle pour, sl nous ajouter ** Wesleyens Canadiens: 20." Celle co.
avons été bien informés, remercier Son ExceUence|'lonut ayant “té omise.
de ta justice qu’elle leur à déjà rendue, en leur
fesant payer Pludemnité 4 laguslle vaient droit +,° Les provédes du conseil municipal de St.

pourle terrats qu'ils ont fourni pour le ennal deiifiyacinihe, nous rexreltons de le dire, nous sent
Beauharnois, indemnité que les autorités inférieures | parvenus trop tard pour 6 re publiés upon: d'un

avsient toujours nézbg" deleur payer, et pour 18 Île paraitroni sans Faute dure notre prochaine Feuille.
remercier encorc tb; l'estimation que Son Excellence|
a bien voulu fnire faire des dommngre qu’ils ont!
soufferts jusqu'A l’automne dernier, en prisnt Bon:
Excellenee qu’ii Tai pluise leur faire payer ces dom-
mages présentement, Crs bons habitans se sont
aussi plaints par leur requête, ai nos informations
sont correcles, des nouveaux dommages qu’on leur
causé encore, du manque de protection qu'ils ont
contre tant de travailleurs étrangers au canal en!
suestion, et de bien d’autres griefs dont ils out lef| Nouveaux troubles à Philade!phie —De bonne
plus légitime droit de se plaindre. houce, dans la soirée du 6, plusieurs mille personnes

L'intérôlque nous portons toujours sux oppri-! »e riscnti rent dans les envirans de l’église de St,

méa nous a fait apprordre, avec bonheur, que S. E.

|.

Philippe de Nori, Queen street ; la plapart profé-

avait paru trés sensible nu déplorable élat de ces ||réient des merscrs terribles, Un fort detachement
bonnes gens,el qu’elle avait promis de prendre au de troupes et de police se rendit de bonne heure =ur

plus vite, en s3 scrieu-c considération, leur pétition |iJus lieux, avec plusieurs pieces de canon, afin d';
dansle but de leur rendre € tte justice qui amé'in- timidur les émeutiers. À 11 heures le général Cuil-

fera leur malheureuse condition actuclis. Nous fé-

|

walader donna ordre de tirer sur le peuple, mas le

bieiton« sincèrement $. de 62 bonne rolomé en- sésalcur Naytor, pria le commandant de ne pas Faire
vers dœ citoyens qui méritent sa simpathie d'autant exécuter cel ordre. M. Naylor fut wil prisonner
plusqu'ils ont souflerts plus qu’aueuñe autre classe et Lis dans ‘église, le peuple s'y précipita et Pare
des sujets de Sa Majesté en pareille circonstance ; et

j

racha des mains des soldats. .

nous fesons des veux pour que cette bonne volonté

||

À | heure les Triandain qui étaient dans l'église

ait le meilleur ¢flet dans Pintérét de gens, qu'on

|

fired unesortie, mais il furent repoussé: el forcés

    
   

 

   

  

 

Le Diner.—Un correspondant pous donne d'ex-
cellents détaits qui dimivuent ua peulimportsnec
(oi importance H y 0 } du diver<soupant de fa Bair.
“Le eharlutanisme du membre par circonstance se
trouve pour la miiliéae fos mis au grand jour.

| Autant de pris sur l'ennemi?

   

    

  

  

  

t pas encore plus de cetle

nominations ne nent pas une grâce npériale de sa

Péuple probablement qui dans tout eda est encorraïent-Îls mieux aujourd'hui t Est-ce parce qu'il
Plus joué que le Lie et les Trois violons.spécule sur lru congés des miliciens ? Qu’a-

fuit pour ta paroisse T Qu's fan M. Barthe |
même pour ells qu'il # privé du dernier acte de j
Ure qu'elle ottendoit de sa promesse, en laissant |
fixer le burenu d'enrégistremens à la Baie Ÿ Et
celles d’Yamaka et de St. David, ne souffrent-elles

justice Ÿ Sont-ce ses no-
minaslione de magistrats eb de cosumissaires, qui les
dédommageront ! On rail ee que «prelques unce
valent, et l'on se demande pourquoi l& paroisse de
SL David n'aurait pus des conunisesires instrusts

ndans, comme les autres, puisqu'elle pos-
jeurs eujels qui feraient hunneur à cette

«Higailé ? Mais tra hommes fnatruils ne sont pas
tous les partieans de M. Borthe. D'ailleurs, ces

  

 

  

    PE
Extrait d.s Journaux Eurgéens.

PARLEMENT IMFEUIAL—Aux Emmunes, l’é-
ie protvstente d’Hriande été Ie ajet d'un débat
fang et animé, M. Ward, riéae-nt pour £heffield,
à proposé q'e la chambre se fum en comite afin
de procéder à la reduction des revenus de celle
église, Di tellvs ne sont pas les paroles de sa moe

lion,telle eu Est au moins d'esprit,
Tout à été dit sur le pu abus inhérents à

|Véglise protestante d'lfande. Huit milions de
catholiques puiertles du cuite de huil eent
mille protestants, Les minisiras protrsiants, jours-

de tous ls hénifices, rorceivent les taxes ceclé-
ques; les prêtres cathiques virent des of-

frandes de leurs ough ‘ézlise protestunie 8
un revenu évalud par les dn modérés à 650 mille
Sive ot. (plus dv se.ze nilluns de francs), Dans
toul le sud les Drotestants sent enfort petit nombre.
li y a 217 puroisser, où 1! sen existe pan un sien
[n'est le smnistr- ct son bekan. Ces ecclésissiiques
Igrassen ni posés

« pluport afficher insultant pour
los cathaliques qu'il est gen en lwrmunie avec le
vacerdour, Nous citerors A ce propos un exemple
rrerut. L'archdracon  cosdjuirur de Mesth est
mort Uy a quelques muiss Sur le catalogu- de ses
effets molubiers, dout In rente devait avoir lieu pur
commie-aire-priseur (acfion), le 11 mars dernier,
Îly nvait entre autres asiicles inacrits : “ quarante
cheraug pur sung, Les de trois 4 sept nns ; deux

" Gtalona lant |s deacersiante sont renvimmés pour la
bien de Ia paroiss de ta Bair, parce que M. Viger |lconrse au stecplechinr (o pour la chasse; un âne
serait bien que cetle démonstration étnil eutie d’une |jespagnol; huit mulels ; eing daer
partie de la Haïe, et non crile du comté, dunt (rois ayant chacune un pet

Lalettre du «avant MI. Pacaud qui est un modèle \quatre-ringt-sir chiens de rae." EL cela dans
du gevre épistolnire, déclare que ru Pituation de! un pays de mendinats, «0 la plupart des hu nis
commissaire des banqueroutes Poblige & sierier de la catepazue vivent dans des Putten qui ressem-
des réanions politiques, Que dinble. allais-i} done|! ble rx wigwams des ranvaz: 5, dans un paye où
faire 8 81. Fraogois le © juin dernier Ÿ Puis il ter- {in famine Coit des rævages onnuels! Ou suit qu'il
mine par une de ars rémonees banstes de prési- "est rare qu’en Irlande une récolte de pommes de
dent de le paix du district. (tere suflire pour attendre ta révolte suivante, Ty

Mais le chef-d'œuvre, cest l'épitre dA. A. A." n toujours que'ques sem Ines d'horriblee privetions.
instituteur, électeur nézatif, célibataire de St.Frnne | C'est au milieu de cette misère, de ces souffrances,

gris. qui dans une période à perdre haleine, fait de cette abjection, qua des ministres duseigneur,
peofesnion du plus grand gatrictisme, pour PpPUYET pays par drs fidéles d nt je sont pas bes pus

1. Barthe et M. Viger, uppuyant lc gouvernement teurs, étatent leur luxe mondain ¢ 1 fruppe d'autent
responsable, uppuyé par les réolutionn de 184%, lun les yi ux que le déndment du prêtre catholique
qu’il appuiera d'esprit À ce bang'et, ne le pouvant ‘est p'us complet,
de corpr, parcegn'il est célibataire, ou faute de 54.3} La loine reconcait pae te titre du pr lat eatho-

    

     
     

   
   ne la lui étendait à Conte fu provinerl’a-

vantage commission de la pux, et;
des cours sommaires. Mais revenons au diner.
M. Bartha dil que, d¢ bonne re. daus

journée, Îca boutiques el les magazinefurent £
més. Tien de plus faux. Vis ne resterent j

plas tard que ee soir lu, puisque les
qui voulul, même après onze l'eures, Pas un dra |

}

| part. pu

 

   
   

     

 

poss ni méme un bout de ruban ne flottait à le
forte d= P'r.3tel Gionin. Ou n'y voyait pas nuire;
chose que quatre sapins rubnugris vind-vis de cha-

que fenêtre, et de tous fes individus qui se présen-
ltérent pour entrer, j'invite l’'Aurare 8 in’tn nommer
un seu! ûi n’ait jas eu sa place.

Les lettres d'exeuse parlent en effet pourelles
mêmes. Celle de M. Viger est d’une réserve sesez
vignificeauve. Elie ng parle pas du comié, mais

 

 

 

  

      

   

    

  

   poul,à juste titre, appeller des viclimes. de ratraiter. Troie où quatre personnes furent tuées
dans ls mêlée. be feu ful mis plusicurs ploces
dans l’église, mais il fut heureusement éleiot immé-
diatement.

| 4 heures du matin.—La cloche de la maison
dBta: , i

e'ennire eaux qui veulent In répandre dan le pay, |, d’Eta:vonnePalerme,lespompierssontsor pied
‘andis que l'éditeur du l'Aurore prend un plaisir in- ie Pie est partout on Brrement ule la ville.

i à proel ; ÿ ont pri à
pateTent, “ire wiPis | Ceue nouvelle tache à notre cité devra être lavée
Fous ceux Popposent ne sont suivant lui que POT tn punition lu plus exemp'aire descoupables.

des ignorards Le ne savent pas même signer ! P.S-—Nouveaux détoils—7 heures du matin-—
It était dope de bonne-foi lorsqu’il ré- Lr général Cadwallader dit aux Irland sis qui avaient

> on phrase favorite : * ces iznorants repre possession de l'église que la force imilitatre
Nouveau Judah, ssencié comme it y aulfirait pour la protéger, et ss 2e retirérent. Mnis

l’est maintenant avee le Herald et Cie., il irs pas 12 furent bientôt atiaqués par les émeutiers. L
Lien lin sans renier ser zucblres, soldats cominenei rent & tirer en feu de file et 7 des

Il a rejeté | lusieurs réclamationvenant de quel- perturbateurs lomberent morts et un grand nombre

ques conseillers municipaux de Terrebonne sousle jfurent blessés. fon émeutiers se retirérent et pri-
spécleux que ceux là ne savaient nf lire ni rent possession de trois canons ainsi que d'une

2 Et lle practumait avec tisfaction, dans le [quantité de fusils. Un canon fat € rgé avec one
but d'humilier ces honnôtes cultéretewes. Comm chaîne de 51pieds de long qui tus une quantité de
met { de côté ta lettre de M. Lemire, pares jroldat. Je combat fut long. Mats vers LU heures,

que dit-il “it ne soit pas signer aon nom.” ’ la cavalerie arriva au pas de charge et dispersa Pé-
, meute.

  
 

Enccre le Cemté de Terrebonne.
Le moteur des fameuses résolutions de fa mu

eipelité de Terrebonne, clabaude contre l’éducation
  

  

  

  

 

 

 

    
  

 

Puis À. À, A. aeuln (modestie de douter que la lique. En même temps qu'elle tut refuse tout moyen
| lecture de sa fettre put produire aucun bien ! Qualle (i d'existence elle fuit uve magnifique position au
; Pomitité ! 5 a “prInt protestant. D'évêque de Derry, parexemple,

Du reste le honquet du manoir à Vout à Caittour- a 14,000 tv. nt. (350 mille franes) de revenu, Celui
néla tête à M. Barthe, qui étuit déjà fou des deux de l'archerêque d°A rivogh est da 17 000 liv, st, (425
wifieta de la bonue-femme Vincent. Vo mille france). Pana ce pays les discussions religi
c'est que d'avoir un poéte pour repr euses enventmnent les relations civ les. 1'émanci-
reate du compte-rendu »e sent d’un bout a | pation a Inen affranche les catholiques riches, mais
Pexaltalion que lui ant causé le bouquezetles ceux qui aout psuvres sont toujsurs opprimés,
eillets. Son fmagination vivement allumée, l’ataucé ‘ avilia, traités en Purine. Cent co syribme d'ini-
dans des U tis poétiques, qui menaccul re Fai- quilés durant depuis des siècles, qui enfanté lov
san, el lui ont fait fire injure à la vérité. Ou bien, rebellions et les tribuns. C’est la le secret de ia
clest un caleut. ‘ Mentous, mentons ; il en roots puissance d°0' Connell,
toujours quelgue chose. ”” La condunnation qu'il stbit à augmenté Ia nine

grrr que l'Ietaude à voné« à l’Angleterr ; quant à lui,
M. IEditeur, la sympathie (snotique dont it est Pubjet est à sou

Permctiez-moi de vous niresser quelques détails’ % Se. Les eontrbutions volontaires sont de plus

sui la municre dont Ja SLJeau-Bapiirle à éiécédlé- plus considérables. L'Erlunde est mutérielle-

brén cette année à SL Jecques, É-a féle commença | MElt tranquile, va rage est comprimée par la
à neuf heures du tatit par une grande messe sole= |; MéPaCE du canon. Quelque soit le résuiat de

muelie à laquelle msisigrent ptu- noille pers l'appel d'O*Gonvell à la chauebre des paire, l'Angle-
sornes, qui aprés le messe se reccireut en proces- iiterreen le jrtant en prison s'est aliéné l’Irlaude

sion purlaal diverses bintueres our ue Éminence, © Jy pour bien longtemps.

   
  

    

   

 

    

   
‘Lord JobRuesel, MM. Maurice O'Connell,Puicqu’ | Wi faut absolument des réclamations 1

par devant nolsire ou (sites en présence de magis. |.
trats, nous lui donnons 1a suivante pour foire pen-+
dent à crlles que nous avons déjà publié : !

<< Per devant ler notaires publics pour ete partie |
dla pravines du Canada qui conatitunit la ci-de- ||
vant proviere du Ba--Carada, réridant dans le

comié ‘e retonne, sousig 6s.
Ent présent sieur Fras cms Luoanse, Ce la parmisse

Si. Vincent de Paul, et l'un des conseillers du dis- |;
triet tousieipal de Terrebonne,

Lenu |, aprés que lec'ure lui aurait été faite par |,
l’un des notaires soussierés, de certaines résolu- |
tion é-s par le conseil municipal du dit dis-*!
1riet dat avance di quatre juin dernisr, eb insé- ||
eces dune l’lurore des Canadas.
À dit et déclare t'avoir jam

ment aux susdites résolutions, ma:
qu>1e‘taerais formellement appos
Le dit sieur comparant déclare en outre que le

lendemnin du jour de son opposition, il aurait ren-
eon'ré J. 3. Lacroix, éer,, Gardien { Warden ) du
dit conseil, das une maison du villuge de Ste. Fhé-
rêse, et que là at alors Je dit sicue Lacroix lui que
Fait demandé, arrez-roue des nôtres aujourd'uit

 

 

  

  

 

donné snn assen-
au contraire

  

 

  

 

  

A trols heures et demi tout était tranquile. Des
paesagers qui laissérent Philadelphie plus tard rap- |! gr
portent qu'à lcur départ | église de St. Philippe
était en feu.
 

Tes Mormore-—Par les drrnieres Rouvelles re-

dix 
| tait

| fusil Çues de Nouvou, en dste du 24 jum, nous appre-
ons qu'aucun enguyement sérerx n'avaiteu Leu
entre Joo Smitet lea malices de } Linus: de 25, le mq

| en adiens,
peisagen de le

gouverneur Ford étiit arrné a Coritage à la tea
de {.5U0 hommes. J. dmilh, qu avail encore ans
tour de lus que 2,700 compugnous d'armes, so jiré-;
parait à la deiensive ; à \Varouw et à Carihage. les |
rév.lles disent au nombre de 3,OUU près à déie |
de ce qu'ils appellent leurs divils. Th pourron
dia que fra cireunetances Pedigeront, etre ruslur-
cés de Î.OUU hommes.
A propus de J. Smith, nous trouvons, dans une

Revue de Pluladelpiue, pub iée pa M. Hague,
te Mathieu Laensberz américam, eur le chef des
Mormons, un horoscupe dout les érénemens actuels

sembient voufuir Faire une trés véridique prophétie:

4 J, Smith est né, en 1805, à Sharron, dans le
Vermont ; il est Égé de 3% ans. Le jour du sa ne

u lune s’est trouvée vis-d-vie de Jupiler.

  

   

   

 

 

“él

‘las
las
res

 
que

ande qu

 

abledes wir

Alors, Zacharie Cloutier, Ecuier, fut unani

ment apeile à la présidence, cl Joli

et le De, Séraphin Viger, Fer: à la vice-présidence

arpents de l'église où l'on avait uinussé une |
tetr de bois resivenx avet lequel on

un grand bûcher, suquel le révérend Pere
  

  
“ nard wit le feu, av milica Pinnombiubles coups de fi dave Ie pay

pense de c lle paroisse, *;

 

1 que décharges La i
et de hourrasde toute l'asseinistée. Le feu terminé,
f'ass-mbleo retourna dant le même ordre qu’ille

t venue à l'ézhise, où Mr, Léonard it un rer-
15 lequel Ib5l te plus bel éloge du patron des

Ensuite un numbre cuvedérable des
roit se remlit en procesrion, avec!

uperbe banviire de St Jean Bie, appariant
jociéié de Tomy Grance (Luirerers autres Lonnié=
à P'hôtel de Sir. G r où fes attendaient une

x norvie, ctsur laquelle un n’upports

des figues de Terapéraures

  

  

 

 

 

   

 

Pou  

lue, Sheil ont eyporéta motion de M. Ward,
imais be protestant ext trop fort dans la chambre,

pour que de parril'es motions puissent
révssir en vain Qu'un n propu-é d’affeeter
re rnperfht venu de l’église protestante à
améliorer fa condition de Ia popu ation en général,
tes défersrurs des privitéges de l’église n’ont sicu

; voulu entendre.
1. Les arguments derrière lesquets $re adversaires
“de le motionsc sont retranché+, se réduisent à cecr :
une spoliation qui date de 30 ane, cel tégitimée
‘par Ja preseription des considérations de saine
votitique qui evigent aw y ait une sente religion de

(letat.  Atce vie parrilles raisons où justifie fes plus
noce rurnsgs dj sition de M. Word
a (16 rejetee par 27.1 contre 179.
A In chambre dos pris, noe ma jorité de 100 voix

a repoussé ue mouson de bird Monteagle, tendaut

    

  

  

        ps
  

   

et Aimé Dugat, Fer. prié d'agir curume Scriélaie à ce que Ja chambre décturât que Lonte proteetion

re
A ln enite du repar 1-0 résolutions suivantes fue

rent propo. ees et unanimeei udopiecs.

 Henin,
©. Sur motion de Mr. Salomon Bélanger, se-

  
  dounwi re ext nunible, non seul tent au publie en

général, mais À la clusss qui cet l'objet de cette
prot: clion,
Une interpel’ation à été ndrensée par le comte de

Clorendan nu anjet des différends qui ont surgi en

 

   

  

Paz plus avion: d'Aui qu’hier, lui répandit le dit
comparant ; sur quoi le dit sieur Warden lui aurait
déclaré qu’il al'ait faire changer par M. Papineau ÿ
cette partie de l’adresse qui regardait la politinue ;
Alors le dit aieur lacasse lui dit que puisqu'il ne
s'agissait que de remercier Son Excellesce par rap-
port aux exilés et aux miliciens, il n'avait aucune
ahjeetran.
Que rendu au conezil avenne question naynt

j ête faite au dit como touchant les dues ré:
[een la sisposé qr'atirun changement n°

nuifie qu’il aura de grandes difficultés pour
»e Su Quarantiéme a

i des turulles poupulai
{amis le traturont, 1a maladie Pabatire, el, s’il p

vient jusqu'au dernier pbrio je de celle année, il se-

ra accablé de malheurs ; ces viciosttudes le rendro:
plus hypocrite qu'auparavant. Nauvou ne resleru
pas en sun pouvoir; il sera mis prison comme

escioc et voleur, el, probablement, il traversera fa

   

  

    
  

  
été (ait et qu’on le regardait comme opprsant. TFout

jen donnant la présente déclaration le dit sieur!
} comparant dit qu’il « eu beaucoup de répugnence à
rendre publique fa conversation pactieuli re qu'il a |
Leu zvre M, Laerois, mais il est jersuad’ que ce
monsieur comprendra que les attaques de M. Papi-,
Beau l'ant forcé d'en agir vins. .

F¢ ledit comparont ne dit rien de plus. mais of-;
firme que In prévente déclaration est volontaire et:
conforme à ta 1érité }

Pont nete en la dite paroisse St. Vinernt de Paul, !
ce six juillet de l'en mil huile nt quarante-quatre.
te ditcomprrant à déclaré ne precir signer de ee

lin quis et Jes duis nutsires ont signés aprée lecture

trotivers nuile part le repos de Parme, et, rasement,

celui du corps. *”
L'horoscope est necompli !
Un journsh de St. Louis, de 28 juin, annonce;

quele gouvernrur Ford avait été envoyé pour s’ers-
parer de fu légion des Mormons, Joe Swath qui

{avait été fait prisonnier se trouvait dans les pris

de Castage, et dans, ve tentative d'évasion 4
fit par une frnôtre, il fut tué par la garde et tombe!
«+ percé de cent balles.”
ee

My. l'Editeur,

  

 

 

  

 quelque Chose.; ‘

 

  

  

Car, Grrmats. N. P. Telle ent. je pense, l’épigraphe secrete de l’Au-
J. B, ConssanTtiN, N.P. tore, La liste qu'elle donn

La Baie, fait voir, au premi r coup-d'œut, a°il eat 

Nous avonseru d-voir prendre la d-fense dun!
citoyen iriignement outragé par l'éditeur de l’Au-

Nous vouions parler des atlaques réitérées

vrai qu'il (ut donné par les principaux électeurs du’
eomté. D'abord pue un seul ecigueur ni coneigneur,
d'aucune des quatre paroisse, n'y élail présen i

dirigées contre | cière privé du Ca) pas un seul juge de paix qualité auirement que par
en Paccusent d'avoir été dens | M, Barthe, Bur neuf notaires, seulement deux o’y
la réception de £25 à son nseocié afin de ne pas,jlrouvswent, Sur nix médecine,ten : (car je Dr V,

lui en rendre compte,’— Cette lâche calomnie ser- 1Mand n’y tait pas, el Pinar ne sera jamais com-

vail len vnes du membre ( par circonstance } du | missionné, pour caæse. ) Sur (rois arpenteurs point ;
comté d'Vamaska, parce qu’il voulait faire eroîre ‘sur nuaire msjors point ; sur rings six capitaines!
“1e celte somme avait 616 aousesile par un er ». Quatre 3 auf quinze marchands, deux. ;

« Montréal, el donver à entendre pat fhque toute la | Eofin sur cinquante deux es rebate comme |

ville a'intéresseit à son ensembiée. lest clrirement il présents, Auit n°5 étaient point, savoir :-—De. ¥, if;
prouvé que cette assertion btast un infâne men-'fand, Gycuère, Beaupré, lassalle, P. Lacerte, À.
range. D'nspirant au minisière à ensuite voolu pale | Duguay, Ant. Duguasy, M. Weylard.  Heste qua-

lier sa fourberie €n reproduisant une letire ou plu | rante quatre, dont il faut retraucher eninme non-

tôt en fatricnnt une lettre où éliciroduit en scène etectearn, De St. Frauguis, Pinard, Coruault, C
un manchard qui rapporte une prétendue converss- ‘ler, Chartrans pere, Marsden, Macdunell, €
tian du Capt 81. Louis, of) i) Jui fait avouer * qu’il Mare, Barthe, ii. Hollaed, W. Holland, A. Bow.
devait toucher leo £23," Cette conversalion n’est | veri, W. Duguay et Altard, 14. Iteste justement

plue vraie que le puyemes:t de la norme faile au | 30 électeurs pour représenter le comté, el témoi-

capiluire SM. Lauin, et lorsque ce dernier est allé": gner de san respect el de son epprobitlion en faveur
demander te nom del’auteur de la lettre en question, {jde M. Barthe, et l'assurer de sa rgélection, en dés!
il ne lui à pas été livré. pit d'une: immense smajorité, qui rit de bon cœur de

Voici une réclamation de F. X. Colette, écuyer, toutes ces démonsirations pitayabies,
magistrat et marchand, de Vers hôres, qui achèvede | Parmi ces trente électeurs nya pas quatre
cot fondre l'éditeur de l'Avrore : I hommes qui ement instruils et véritahioment toi
Mr, l'Editeur, stés, et leur influe: a dnule ce rai ji

Une indisposttion de plusieurs jours m'a empdché | recte de Irura lumières I 5 avait à ce banquet des

de vous ndréster plutôt une ri clumation sr les as- 1 braten gens, toais uusel des inutiles. Table cet la

vertions de b'Aurare louchant la conversation quir .“ grande résection” qui wopere en faveur de M.

en Meu cnire le Cdpt. St, Louis et mai à borg de, Marthe, Les deux sommiten a" Yarnarka ne seront

aon sicatnbont, Je puis effirmer aur l’honveur que probablement pas pour M. Barihe à l’éleetion pro-

1e langage qu'on alrifue nu Capt St. Louis, quant) ehaine. Lae deux enmmités de Bt, David n'ont pus

» la promesse d Jui faite **

go

lui payer £25, elds | même ane voix n lui donner. A St, Frang ,

nécestué où id a'ent trouvé de eacher calle rircone-

|

ltne se mile jaovex d’éleclion, Quant à Holsvert,

lunes,” Ncep oot alpalument fauxto... Hae fut | St. François ot Allned in ont un pou moins d'in-

pas quastiondu tout de es sujet dans Pentretien que fluence que Conrchône, l'homme aupérieur de M.

nous (ames ensemble. | Barthe qui sait bicn ce Qu'il lui valut à le dérsière

J'ai cru qu'il était de mon devoir de relever del éiretion. Comment,” lui dit-on, lorsqu'il vint

semblables calomnies larmées contre un honnête;| voler, ** voux nous aves protois |A inuilié de la pa-

hoinme, tel que ls Capl. St. Loum, | *‘roiste et vous * Dame, que voutez-

   
  

  

 

      

 

  

    

 

      
  

  

    
 

 

  

   

  

 

 

  

 

 12 *tes. quod be nombres on sat bien grand surtons

eotfieiteus l’offiéier-rapporieur dns pes prociamer || duns le Ham~Canada: tour n'aoparte utient ph a)

  Fo X. Corte. vous, massicurs, ils hie m'é: nulent pas.
Sorelon, pubes 1 P'ourques tes babitsne de St. François l'écoute  

   

 

  

 

* \iuer pour clapper à ceux qui le pourmuiveront.
Lil Semblable au Juits errant fvsul ta longevité), il ne

1 date
+ Mentons, mentans , al en resty toujours

|| re des Cunadas pour être inshrées dans lous

tre le Morne et Ju France, 1 importe, selon ce nn-
ble pair, que te Maror soi: gouverné par un pone
voir aini de l’Anclelerre, parce qu’en cas de coll
wion dans 1a Méd terra ce pay» est d’une grun-
de reasource pourle ravitaillement de la flotte an-
plaise et de GibrsMinr. Il cugage In ministre des
affuires étrangères à faire tout sen pussib'e pour
que ectte romplicalion ne nuise pas aux irlérôle du

|| pays. Lord Aberdeen répond quelle a déjà attiré
l l'attention du gouverrrment, et que, les explicas
| = données À cet égard par le cabinet des Tuile-

tous ries, routdea lus extisfeaonter. Dsne l’esearmou-
‘an adies ; che qui vient d'avoir Nieu, ce n’est pas la France,
MSie ir motiondeJoreptBoauchaips, Écuyers dut lord Aberdeen, qui a engagé le rombai. Il pense

" par AM. hg : “re que l'empreenr de Marne est déhordé par le fa
Queperte aeulite vabarientde fair lisme de #es sujeta exea par Abd-el-Koder, It

| rune atluacn 20% ' ‘ h'ret pas vrai, fot-il njouté, que les agents diploma-
Tiques ni lrar cris anglais sient amené cet état
de chorre, journaux français qui accusent le
consul nuelais, et les journaux anglais qui sccusent
Je conrul françuis se trompent également. Il espère

Quoectte aceitecxbre qui ges réultntedes rh que engagement qui a eu lier, n'aura pos de ruite,

peatnhdadm)einede Maroc ne Iuivss par que d’avoir
e rcitinateres euda précéste vesalution, {fume certaine importance eu égard à sa position

5 © Sur motion du Mr, Cynile Morin, secondé [Eéoeranhique et ion papulation. 1 est peuplé de
par Mr, Jean Louis Martin, file. f Ban. 9 âmes form haafArd en pul

; . . ie « [vantes : Amnzivas berebéres, 2,7 : Amazirge

ESLTSEE|e,000Masse, 4360-0005 Arabe
89, Bur mation de Mr. Magloire Granger, te- 197 FA00 Cafe 0,000; juifn, 340,800 à nègres,

condé par Mr. Cyrille Archambault, 5 1| 120,000 = chrétiens, 30: ren grate, 200
Quecette assemblée ne tronve poitt de termes pour res | —Lesjournanx anglais ©

pratier toute au récronaissance chéera tes Ilevérends Pères i| conjectures sur bn guerre qu'ils rege

Ublara, pour fea bienfalts 4ucils ont rondus A cette patolue, inminente entre lo France et l'empire de Maroc,

aEeflsrMa| Le Morning (hanfi remerer que Je (ar
; toire cempnia entre Tanger et Ia frontière française

ext le plus Fertile de toute la côte, et que d’
il farme un des côtés du détroit de Gibraltor ; deun
raisons excellente pour senter, dit-il, l'ambition
française, Le Temes prose que l’empereur de Mae
rar, convaincu de la connivence entre la France ot
l'Espagne, et complant ave D'appri de l'Anglelerre,
ne lardera pre à commencerles hostitité

—— Une tettre d'Alger parie niuoi du fait que rée

 

comté par Mr. Narcisse Dugas.
sueceîte avemblée à vu avec ur philetr d'autant plus

vif, Vemptessement de cette paroisee À celelrer Le fét
tne ale ‘avata, que cet essen
tagefpar les Caundions rentes pat
vince, .

£9, Sur motion de M, Mbdéric Dorval, secondd

par M. Josephs Beaudry.
Que rette assemmliite Croit destur

pour exproner la poire qu'ellea reser
wisn qu a uv rm} un certain nets

la répignatr "
mrère eat de

  

 

            

   

  

   

 

  

  

 

   

  

  

    

  

 

    
4°. Sur motion de V. H. Prevost, éer., secondé

| par Mr. Chartes Martin pores

 

  
  

    
 

 

    

    

79. Sur motion de Mr, George Nivare Dumas |
secondé par Mr. sais Metsugon.

Querepir dus présentes résolutiaus soit transemise jar
ME. de horretaire aux Editeura dela Alim

 

Auto
purnaUs, |

| Ensuite Mr. Joseph Beauchampo ayant été ap. .
pete à Ja présideuce les remurciments de l'assemblée ;
fo pt votée à Meencurs Te Président oL Vieess'
réaidents clau Secretaire, pour la manière de ©

s'étaient nequittés dc leurs chargespe" vétnit une eo. respoudance de Tang Mer Prise
(Sugai) it si impekvue qu’a prise l'empereur nroe

7. Crottien, Président. * L’emprreue de Maroc n réuni sur les frontières
JULIEN Posuizn, Vice Prt. pile es états VA 10,000 hommes nt moine, of ces
SERAPHIN VIGES, { h troupes recoivent encore der renforts. Te file d’Ab-

AtME Dutas Sécrétaire. dJheraman est à la tête de ce corps d’anméé, On ne

St. Jeeques, 24 juin 1841, peut prévoir encore comment celn finira. Le marée
, | ehol, instruit de es éÉvanemens, € l'intention, nous

© . * on, de re rendre an ple aur lieux, 68
(Du Fantasçue.) ; ily n heu de ernire qu'il sera ici rous très peu de

- Tafeuitle qui soutient et que soutient M. Viger jours, Oudit que c'est une question de délimitation
se 6v<ie vontre les bruits qu'on lait conris au sujet j'yui provoqué cette levbe de boucliers dans le
de Ia formation de nouveaux ministères. Elle ope. Marne.
pelle reln des cancans !. In enmmére |" F‘emperour prétend que von territoire doit s’év
—U praraix que D, Lafontaine ot M. Hineka sont fender jusqu'à ta rive gauche de la Tafoa 3 c'est ce

alles inscrire lear noms sur de lyre de visite s du gous | qu'il vient de faire signifier par un envoyé nt Rônée

verneur, Lenña doute celn quin fait dire quo ‘ral Bodeau, Celui-cia repondu qu'il ne pouvait
rs messieurs dlaient de nourestt dane les papiers |ndmetire de parrilles prétentions, et ra réponse a
de Kon Facellerce. provoqué les mouvemens de lroupes que nots vee
——Undit que depuis qu’on perle de In châte du pope de sigralor. Atulheraman pi décidé à

(rmisjetère Viger, ("Aurore est comme Poisanu sur fire Is guaren À la France,
la branche...aur le jurhoir serait pion correct. 1 # Frules les forces de la division d'Oran ve rée

—1 ‘Aurore dinalt que loreque M. Berthe partait unisnnient sur la frontière, où ve trouvaient les gé-
aux élecieure d’Yamaska ses partisans étaient fout néraux de Lamoricière «t Bedeau, afin do te ite

orvilles.* Personne cnevre t'a réclamé contre cet'| mux Marnouing s'ils tentaient d'envahir be territoire
état. Françnie.”*
—Le fiffre 41 les trois violons de la Baie : ““ voila Unis loire de Toulon, du ler min, aunonce

en vérité qui eal impayalile { sis qui patarn loo qutuae ditininn de Pearadie d‘evolutions vient dere-
vivlone elle fiffre joués par le De, Smadh® Le corn Pardee de paire peur des giles du Maree.
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EN BANQUEROUTE.
—L i{lit6 oot complétement rétablie EXFRCICES LITTERAIRES

ite des tages Pn Coliége Saint-Hyacinthe. Duraict redans les cantons du Vatais d la suite des mrantags | ES Exercices Liltéraires dnCol.ge de BU || Montreal ¢
obienus par les troupes du gouversement sur les ins

61 de Martigny.
on Lès troubles Te l'Albanie, nt des letires

reçues de Constantinogle, seront bientôt a aves.
Emin Pacha, qui avait été chargé par Ja Sublime-
Porte de ve rendre dans ses provinces, pour en exs-

miner sttenthvemen la situation et s'assurer du ré-

rilable éta: de l'insurrectian, est de retour dans la

enpitale. EH! résulte du rapport présenté au gourer

Nement par ce général, que l'insurrection,foin de

faire de nouveaux progrès en Alhanie, #, AU con-

trsire, beaucoup perdu dans ces derniers temps, à
Le suite du quelques engugemens qui ont eu lieu, et
dans lesguels Jos troupes du eullan ont cu Puram.
tage.

Nouvelles eniraves d la liberté individuclle en
Russie,

On asit quo M. de Custine ayant prétendu, dans
son curieux livre sur la Russie, qe les Russes
avaient toujours l’air jayeux, quasi il sortaient de
leurs puys et iristes quand fle y rentrairnt, des su-
Jets fidèles de 5. M. l’Empereurde toutes les Russies
enlreprirent de démnatrer que crlte ralisfaction que
l’on remarqueit sur le visage de leurs compatrio es
Quand ils débarquaient en pays libre, der ait ête uni-
quement attribuée au pluisir au’un éprouve en se
sentant débarras-6 du mal de mer après une longue
traversée. Îlparait, toutefois, que le cabinet de
Saint-Pétershourg n’a pas consiéé 6 la crainte du
mal de mer romme un préservel (suffisant contre
le guût des voyages ; car il vient d'apporter, par
une ordontanes récrnie, des enirures nousclies et
presque ine urmontables wadésir que pourroient avoir
Jos Kusses de sortir de l'empire. Jusqu'à présent,
les Russes qui voulaient passer Ia f unudre avaient
Été asircinis à un imnô) de 200 franca parlète ;
par un ukase daté du 15 (27) maso dernier, est im-

pot a 616 élevé à 890 franre. Cette nouvelle or-
d''nnance qui devra être mise À exéculion au mois

  

 

 

| Hyacinthe, auront lieu le 29 et le 23 du
(esutant, en TROIS SEANCES, dont 1a lére ot
! In 3éme commienceront A DEUN heures de I'a-
présemidi et Ia reconde & HUT heurse du ma-
tin. Les parens des éleves ot lea amin de l'édu-
jeation y sont respectiousement invités, Mais,
!vü l’exiguisé du local, on n'admeitra de jeunes
i porscnnes que les sœurs des élèves.

St. Hyacinthe, 5 juillet 1844,
==

  

 

IXFORME TRES REÉVECTUEUSEMENT QUE SON

DERNIER CONCERT,
AURA LIEU AU

SALON DE RASCO,
Ce Soir, le 11 Juillet.

ar la permission hienveillante du Mason Lewis
Ja Bande du 69e Régt. de 8. M. sora présente.

 

 

[3 Tæs portes seront ouvertes à 7 heures et
le Concert commencera À 8 heures précises,

Billets, UNE PIASTRE chaque, qua fon
peut se procyrer aux magasine de Musiques de
MM. Mead et Herbert. & VHlotel Raxo, et à lu
porte.~11 juiltet 1844.

Théâtre Royal.
——0

DIRECTEUR AGIRSANT,—M. ROBINSON.

 

 

 

Le Directeur inforne trés respectucusement les
Dames et Messieurs de Montréal,

QUIL A PRIS ON ENGAGEMENT POUR  
de juin prochain, s'applique indistinetement à toutes

maîtres et dimestiques srrent suumie à
nuetle et individuelln de 810 francs pour

Pautarisstion de rortir du pnys. De plus,
ion ne sera secordée, quelle que soil

La distance qui sépare de la capitule ceux qui ia de-
manderont, que par le ministre de l’intérieur,
Jugera si elle doit être octroyée,
et avee quel es restrictions. m
prut-être pas les migrations de l'aristocratie russe,
mals jl équivar.« une véritable probibition pour
les petites et moyennes fortune.

L’uknse que noua aignalons ne s'arrête pas là. 1)
porte œus-i que nul sujel russe ne pourra rortir du
territoire de l'Empire qu'apros nvoir aticint l'âge de
vingt-cinq ane. À cet Âge, sans don! sure l'es
prit formé ; il sera & l'abri del
mauvaisue duetrines et des dangereuses penses que

uggérer le spectacle des pays conatiuti
le-Grand donnait pour base à
mation de l'Oreident ; Catherin
pondail avee Vollsire. On 8 chang

tout eels anjrurd'bui on cherche À élever une sorte
de irtiraille de ta Chine au tour de l'Empire russe :
ou l'envelooye d’un cordon sanitaire pour le préser-
vor de la civilisation et de la liber é, C'est wn nou-
voau progrès fue nous nous faisous un devair de

—__
signater, (Journal des Debats.)

Nouvelles et Faits divers 4
Bayer ot Hérard à la Jomaique.-—On nous écrit

de Kivgsion, en due du 14 juin: *.L’ex-pré-ident
halen, térard Rividre, et son factotum, Hérard
Dumeste, sant orrivés ivile 4, & bord dx Is corvette
angleise Sparfau, el, ce matin, an a signal? le ste.
mer argiam Forth, parti de Liverpool le 18 mai,
avee 29 pavsagers, atl nombre des quels se trouvent
Vex-président Buyer et ra suite, Ce devra être une
singutière entrevur que celle des deux ‘illust-ca exi-
lds ne; i loutelois ils sé renconirens. Jo doute

i se regarder sans rire, et le pus
embarrassé des deus, cerice, ce sera Hérard.

— Les communications ont #16 tré« astives entre
la France el 1Angletecre dans les driers jours de

Du 24 au 30 wai inclusivement, il ext prssé
fogne 2,021 voyageurs, par Calais 3161

443, avait donné 616
passagers par Boulogne et 344 par Caiois. Sur les
2,121 passagers da Boulogne, 1,536 sout arrivésen
France ou retournés eu À ogleterre yar Fulkstone.

      

    

    

 

  

          

  

  

    
  

 

— Nus conducteurs de eurbillards s’arrbtent pa
fois & la porte des cabarate. mais du moins c'est a
retour du champ de repos. 11 paralt qu'd Rennes,
ils s’acrôtent aux nlm x, même eu ro rendant

°, quand enture le mort n'a pis
un ani paur Pace impagner & sx dernidre demenre,
Celta triste habituds a oceasionnd, il y à quelques
Jours, une aventure nasez bizerre. Un ivtogue avait
profité du temps d'arrêt pour ar hiver eur le char,
où il s'était bloti; l'Automédon fundbre s'étant
rafral hi se remet en roule ;mais, à quelques pas
du cimetiere, l'ivrogne re imonire cl s’écrio : “ Eh !
voiturier de malheur ! quel chem-n prends-iu Ÿ vas-
Ww me eonduire au cimetiére 1” Le cocher, croyant
que sut) tort ressusci'e, preud la fuite ; et re n’est
pas sans prine qu’on l’a ram-ué sur les tieux, où l'on
8 trouvé I'ivrogne qui voutait Faire vourner bride au
char, el que l'on & reconduit chez lui,

DÉCÈS.
Tn cette ville, aubitement. mardi matin, Willism

John lesenLorif, enfant de W. 1,  Laste, éer, 436 de
14 mnis. ;
A Québec,le %, dame Fsther Fangloie, épouse de

M, Jolim Hammond, de Jersey, âgé de 62 ans.
5 juin dernier. à

maladie, Dame
Pit, épouse Winter, écuyer,

e cinporic les regreis do aon dooux et de
»iX enfants cu bas Âge. Sn résignation égaluit piété an
et ua lendrewse dl'épouse et de me

brult, le 4 juillet cofrant, Aubert Ha-
y kgf de TN ans, après nne longue +t

maladie qu'il n «uppartée aver patience
doté de Jen Hes qualités so-

u plus haut degre l'essime
re mortel sont été

 

   

    

 

 

      

    

      

 

et résign:
cinles lui

  
   

     cE pu CaNapa,
District de Montréal, }

Cour du Banc de la Reine.
Vrndredi, le Vinet-et-Unième jour de Juin,

Mil Huit Cent Quarente Quatre.
Preéent :

LéHonorable Mr. le Juge Dar,
WILLIAM U. GILAFFERS, Bouyer, dn St,

Césaire, dans lu District du” Montréal,
Marchand,

Demandeur,
. va.

FRANÇOIS GOSSELIN, de ln même place,
Cuitivateur, ot SOPHIE LANGEVIN, son
épouse,

Défendeurs,
N° 178, Juin 1844.

. A COUR, sur motion de Mr, TERROUX,
À avocat du Iomaudeur, ordonne qu’en au.

dant qu'il parait por le retour de Joan-Raptinte
St Onge, wril de Summation éman< en celle
emuse, que Défondeurs ne peuvent êtrss trou-
vés dann Distriel, par wne notification qui
ofa pablice dex fois, en langue anglaise, dans
ta Gazette de Montréal, ot deux Fois, en langue
française, dans in Minerpe, les dits D-fondeurs
soient grès à comparaître pour repondre à
In dite action dans lee deux tnoie que enwvi-
vront Ia publication des ditos notifications; et
qu'à défaut de fa part don dis di fondours de
comparaître et de répondre à la dite action dune
te Lame sus.dit_ il vera loisibls au dit Demandeur
da procéder contre eux et d'obtenir jugement
comnts dans una cœuse par dufaut.

Tat ls Cour,
s W. MONK,

Pon

  

 

  

  

k.  31 quittet

 

 

TROIS SOIRÉES SEULEMENT,
Arvro le célèbre Tragédien,

WILLIAN C. MACREADY, Ece,
Qui aure l'honneur de paroître, pourln première

fois en cette ville, dansle role de

AN MM VE NN. EZ Hs
Dans la Tragédie de Sbakspeare de ce nom,

LUNDI SOIR; 15 JUILLET;
———

Le Pram des Loors cst roninienant visible et l'on
peut se procurer des places.

14 juillet 1815.

 

N°. 551.
Corporation de Montréal,
REGLEMENT du Conseil de Ja Cité de Mont-

réal pour empêcherd'apporter du SUIFet des
PEAUX vertes a

 

   

    

illo, duns Ia Cité de Montréal, Vendred
je jour de Juitlet, en l’année de Notre &

51 buit-cent-quarante-quatre, en vertu
rité dent iln ont été revétus dana ct par une
mnance du Ciourerneur de la ci-devant Pro-

vince dn Bas-Cunada et du Conseil Spécial pour
le ln «lite Province, faite et passée en

me annér, du règne de Sa Majesté, loli
tilde, os, Prdonmance pour jucorporer la Cité et
«ville 487 Montréal ; * comme aussi par une autre
Ordonnance subséquente des dits Gourerneur el
Conseil Spécial, frite et passée en la qualrième
année du rêgne de Sa dite Majesté, intitulée,
“Ordonnance pour amender l'Ordonnance pour
« incorporer Ja Cité et ville de Montréal.”

Ordonnent et Statuent,
rT

Hest par le présent, Ordonné et Stalué :
Que dénormais il ne sera permis d'apporter,

de vendre ou d'acheter du snif on des peaux ver-
tes dnns aucun des marchés ou sur aucune place
de marchés de cette Cité ; ut tous bouch ou
autres personnes qui apperteront du des
peaux vertes à aucun des snarchés de cette Cité,
ou les vendrant ou en dirprseront aux dites pla-
ern de marchés seront pavaibles d'une amende
de dix chelinga etler Frais pour chaque offense,

  

  

     
 

  

   

(Signé.) JUS. BOURRET,
L.S. Maire.

(Vraie copie.) J.P.8FXTON,
11 juil. Greffier de la Cité.

Nranels Larocque, aprrnti tailleur,
néant plus à MON SERVICE, je fais

DEFENCE a qui que ce roit de re rien lui avan-
rer en mon nom ni da Ini payer auenn comple

REMI COURSELLES-CHEVALIER.
Montréal, 16juillet,

F.C. MOCCAND. ARCHITECTE, offe
© aës services & Messieurs les Propriétaires

Entreprene personnes qui l’emploiront
auront lion a’ét infait à tous égards.
Sa demeure est rue St. Laurent, chez M. Li-

csène.—I} juillet.

Oo demande une place comme COMMIS
(Salesman) dans un Magasin en gros ou en

  

   

 

   

 

 

 

 

y détail, f’appliquant à élè engagé dansles affai-
res pendent RS ANS, et pout parler los deux
Hangues ; il a uno bonne écriture et entend Ja te.
nue den livres, Il fournirs de bonnes recom-
mandations el des cautions sion l'exige. S'u.
dreuser par lettre lainsée au burend do la Paste et
ailrossée à A. IB. €.— 1] juillet.—j

   
  

——reee
Voyages réguliers n Varenuus.
QUAND LE TEMPS LE PERMETTRA,

A LE BATEAU À VAPEUR;

DAVID AMES
Caer. Lespymancs,

Fore un pee régulier durant Joue la saison,
votre MONTREAL ET VARENNES, deux
fois la semuine, tous les JEUDIS et tous los
DIMANCHES. Le Jeudi il pertira de Montréal
à D heures du matin et repartire de Varennes à
3 houres. Le Dimanche il laissera ce port d 1
houre et sera de retour de hanne henre le roir,
lax Dimanches il y aura une MUSIQUE à

  

Le ateamboat arrêters à Boucherville en allant
et revenant.

Pry Passien :— Le Jevoi, 2e. 6d.. aller et
revomr;—Le Dimancue, le. 8d., Enfants noitic
prix,

   

  

11 juillet,

AVIS.
I ES Souraignés, EXECUTEURS des der-
D 4 nières volontés et testament de feu RO.
DERT LESTER MORROUH, Eecuyer, Proto-
notaire de ln Cour du Banc de la Reine, noti-
fient par présentes, toute personne ou per-

eonnes qui ont oucune réclamations contre Ja
Snccesnion du décédé. do los envoyer sans délni
pour règlement au Bureau de Mosrta. Bou-
currte et Leverque, ruo St. Gabriel, et toutes
personnes endetires envers la dite Succession
de payor de même à

€. M. MORRUGH,
dAS, McGill, DESRIVIERES,
ALEXANDER McKENZIE,

Lxiantours Tostamentaires.
Montegal, 8 juillet 1844,

OVER,
I E BAIL expirant de le maison N° 5, Tar-
= 4 race à Sorvall, rénidence de fon R. 1.

orRonir, Fe 3 i -Minne yer ossusion donnée le PRE

S'adrumer au Buroau de
et)

 

 

\ Messieurs BoucuattE
JFYBSQUE,-=R juillet 1844,

o AUX COUTURIÈRES,

8

  

 

N A BESOIN immédintiement de 1 ©bonnes Contmrieres, Nadremser an
ns de je Mineave.… 4 juillet.

 

 

 

Dans l'affaire de JOHN FITZGIBBON
Bangueroutser,

L est ORDONNÉ, qu’une SECONDE AS-
sEMBL RA LE dos Cr suciors du

dit JON FITZGIBBAON, ait heu au
Bureau da Witriam BADGLEY, Fzuyer, dans lu
Cite de Montrest, VENDREDI, le Mix-Vev-
VIEME jour de JUILLET courant, UNZE heures
de l’avaut-midi.

WILLIAM BADGLEY,
Coummissaire et Juge de la

Cour do Circuit
Montrés!, 6 juliet 1344.—8-11-15.

EN BANXQULEROUTE.
Distaicr DR
Montréal,

Dans l'afaire de FRANCIS C. T. ARNOLDI,
Banqueroutier.

I EST ORDONN EEqu’une ASSEMBLPE
des CRÉANCIERS du dit FRANCIS

C.T.ARNOLDI, ait lieu au Bu-
ren de Wikuiam Bapazer, Ecr., dans ta Citi
de Montreal, SAMEDI, le VINGTIEME
jour de JUFLLE"Tcourant, à ONZE heures do
Pavant-midi, aux fine de leur soumettre des pro-
positiune d'accommodement, @t pour recevoir
leur accoptation d'icelles.

WM. BADGLEY,
Commissaire ot Juge de la

Cour de Circuit,
Mantréal, 8 juillet 1844.—8-11-15.

EN BANQUEROUTE.

  

   

   
   

   

Distaicr DE
Montréal, |

Daus Paffaire do WILLIAM L. EAGER,
Banyueroutier.

EST ORNDONNE', qu'une ASSEMBLE'F
I ALE dv DIVIDENDE des Crran-
csers du dt Banquervutier, ait lieu au Bureau
de WILLIAM BADGLEY, Ecuyer, dans ln
Cité de Montréal, MARDI,le Vixar-Troisieng
jour de JutLLer courant, à Unze heures do i'a-
vant-midi, pour l'audition des complesdu Syudic,
et pour faire un dividende des Biens et Effets
du dit Banqueroutier, bé et alors les Créaticiers
Qui n'ont pas encore prouvé leures dettes doi-
vent se présenter pour en faire la preuve.

WM. BADGLEY,
Commissaire et Juge de ta

Cour de Circuit.
Montréal, 10 juillet 1844.—11-15-18.

EN BANQUEROUTE.
Drarmicr pr}
Montréal,
Dans l’affaire de WILLIAM CREELMAN,

Banqueroutier,
ES Soussignés, durent nommés SYNDICS

L pour la dite Banqueruute, donnent avis
qu'une AssEmpiLE’t des Créanciers du dit Bane.
quoroutier sara tenve au Buresu de WILLIAM
BADGLEY, Feuyer, dana la Cité ds Montréai,
Merengor, lo Vixer-Quarrixss jour do Ju
LET cours, & ONZE heures do avant.
pour I’nudition des conptes des Sy
faire UN DIVIDENDE des B
du dit Banqueroutier; là et alors les
Qui n’ont point encore prouvé leures dettes, doi-
vent es présenter pour en faire la prouve,

JOSEPH WEHSTER,
N. 8. WHITNEY,

Kyndics.
Montréal, 11 juillet 1R44.—11-15-16.

EN BANQUEROUTE.
District px
Montréal, }

Dans l'affaire de AUGUSTUS HATT,
Basqueroutier.

T. est ORDONNE?,qu'un AJOURNEMENT
d’une SECUNDE ASSEMBLEE GENE.

RALE des Créunciors du dit A LG US TUS
ITATT ait lieu eu bureau de WILLIAM
BADGLEY, Ecuyer, dans la Cité de Montral,
JEUDI, le VincT-CixQUIEME jour de JUILLET
courant, à ONZE lieures de l'avant-niidi.

WM. BADGLEY,
Commissaire et Juge de la

Cour de Circuit.
Montréal, 11 juiilet 1844.—11-15-18.

EN BANQUEROUTE.

Dans l'affaire de JEAN BTE, LEBEAU,
Banqueroutier.

A ont par le présent donné que le Sour-
signé à été diment nommé Ryndic pour

adutimstrer les bicns du dit bangueroutior,
FRANCOIS PRUDIHOMME.

Syndic.

  

 

  

   

  

 

 

 

Montréal. 10 juillet, 1844.—Ite.__

EN BANQUEROUTE.

Dane l'affaire de JOSEPH NARCISSE PA-
CAUD,— Banqueroutier.

VIS est par le présent donné, que le Sous
A sirné à été dûment nommé SYNDIC
pour administrer Jes biens du dit Bangneroutier,

SOSEPH FRAZER,
Byndie.

 

 

cal, 8 juillet 1844.—Ilts.

EN BANQUEROUTE.
Dans l’sffuire de ULRIC BOUDREAU,

Banqueroutier,
VIB ext par le présent donné. que ie Sous-
rigué @ cté dûment nommé Syndic,

pour administrer les Biens du dit Banquarou-
tier,

JEAN D. BERNARD,

  

   

Byndic.
Montréal, 9juillet1944, lite. LL

N BANQUEROUTE.

 

Dens l’efaire de JOHN BLACKWOOD,
Banquerontir.

VIS ext par le présent donné quele sous-
eigné sété dûment nommé Syndic pour

administree les biens du dit Banqueroutier.
ARTHUR C. WEBSTER,

; Syndic.
juillet 1844.—8ts.

BANQUEROUTE.
Dansl'affaire de FRANCIS UO'LENA,

Banquerurtier.
AVS est pur le présent donné, que le Sous
4 signé a 514 ddmant nomme SY NDIC pour
administrer Jou Biens du dit Banqueroutier,

DAVID MACKAY,
Syndic.

Montréal, 5
 

 

Montréal, 26 juin 1844.—1ta

EN BANQUEROUTE.
Dans l’aflaire de ROBERT NOXON,

Banguerentier,
Asut par le présent donné quo le Soussis

gud à “té dûment nommé SYNDIC
pour aduwinietror les biens du dit Banquerou
tier.

P. C. THOMPSON,
Syudie.

1, 1 juillet 1818,—4dv.

Memieurs on [lames qui désire t
A pensionner dane une famille Canndinnne
respertablef trouveront nne PENSION PRI-
VEE, dans une position centrale «de Ia ville,
près du Palais de Justice. N° 3, rue St. Vincent,
oiage audessus de le Librairie de M. Fanne.
27 juin—utm.

R. TRUDEL, entrée dela grands ruedufau

Mont  

 

 

    hong SL Laurent, dane la maison de Mad  LAMANTAGNE, N° 10,—f juillet.

 

CAN.

Par Magon et Fils.
sncre. Thés, Riz, Raisins, Figues,
Tabne. Provisions, Cuirs, &e.
UX Ma de Me. WILLIAM BRAD-

ZM DURY. (Cireus Siores,) Rus tiraig, VEN-
DREDI, te 12 du courant, seront vendus, sans
reserve

108 bouesots }
V7 barils ! Cassonade

SL boîtes Tabac Cavendish,
87 quarts do en’l'orquettes
23 boites Savon

20 do Chundelles de Cire blanchie
27 douz. Vin de Purte
11 quete de gs. Teneriffe
37 barils Huile de Morue
13 do Tiarrange

 

 

   

dennard)
14 tierces Riz vouveau de {a Caroline
eres do El
15 caisses Ciingembre moulu
9 do Empuois patentée

91 Noix écal:

 

  

  

39 me-les Excelent Vieux Fromage
45 sacs Calc Vert
34 barils de Rôti
10 nacs l'oivre
7 do Clnu de Girofle.
6 caîmses Unessier

A7 doux. Bulais de DJ'é-d'Inde
39 do Searx patentés

301 rames do Papier, à écrirect À enveloppe
100 qr. de boîtes
200 boîtes } Rai
100 bot.es ronden Figues
200 lots de Th'e nouveaux, conristanta en

Twankoy, Young fHyson Sou-
chong et Gunpowder

xT.
S'ils ront arrivés à temps :

119 barils Sucre « crasé
——avost =

40 barils Lard Moss NY (dans sa primeur)
426 Ihe. Jambon fumé Prime, (olen préparé)
725 cités Cuir à Somelles de qualité aupérieure
Lu vente commencors par le Cuir, à DEUX

heures P.M
MACON & FILS.

  

  

  

 

  

  

Province du Canada.
Ma1:0N DU GOUVERNEMENT,

Montreal, 22 Juin 1834.

E Gouverneur Érnl recerre,
coux qui désirent le visiter, à ta Maison du

Go wernement, en celte Cité, fes LUNDIS,
MERCREDIS et VENDREDIS de chaque se-
waine, depuis MEDI jusuv'é TROLS hrusrs,

J. STUDHOLME BRHOWSRIGU,
Capitaine des Garder des Grenadiers

Srcrétaire Militaire,

  

 

Corporation de Montréal
AUX ENTREPRENEURS, CONSTRUC-

TEURS, &
F8 PLANS et snécifications de la NOU-
VELLE HALLE de marché à ériger sur

les rues St. Paul et des Commissaires, étant
maintenant achevés et déposés à l'Hotel-de-
Ville pour y être examinés ; des propositions
des pervonnas qui désireraient entreprendre
l’onvrage, seront reçues au Bureau du Sous-
nigné, ju«qu'à MIDI le VINGT du courant.
L’Arcliisete Suriniendant re trouvera pré-
æenl, à l'Eitel -de-Viile, depuis NEUFheures du
matin jusqu'à QUATRE heures do l'apr3x-midi,
tans los jours, afin de donner toutes les explirn-

is l’on pourrait désirer relativement aux
plans et spécifications,

Par ordre,

 

 

J. P. SEXTON,
Greffier de la Cité.

Bareau du Greffier de la Cité, i
Hôtol le Ville. 3 juillet 1844,

L ss trmuve maintenant à la tation de Poo
lice du marché neuf, une quantité de MAR-
ANDISES et divers effeta qui ant été trou-

possion de divers individus suspects et
qu'on suppose avoir été volés. Les personnes
qui ont en quelque marchandises où effets do
volés, vaudront bien se pr renier à In dite Sta
tion de la Police, afin d'identifier ce qui leur np-
purtient et le réclamer Ile trouve aussi un che.
val sous poil blond, avez une petite charetle,
que le propriétairo peutra revoir après avoir
prouvé que lo dit cheval ou lu dite churette est
se propriété,

A. D. JOUBERT,
Député Inspecteur.

     

  

4 juillet

FXERCICES PUBLICS
Dn Cotiége de Chambly.

ES Exercices Publice du Collége de Cham-
À bly, auront lieu MERCREUL, le 17 au

courant, en Deux SEances, dont in première
commencers à & houres A. M., la seconde i
heure P, M,, ruivie da ia distribution solemnelle
des Paix et des Vacances. Les parents des Elà-
ves etes amis de l'Education sont priée d'y ase
sister. Les Clauses s'ouvriront le 4 Srrreusne.

F. CHOLETTE,
Pire, Directeur.

 

3 juillet 1544.
* Assemblée Sémestrie 1

À TIONNAIRES de lu COMPAGNIE da:
CHEMIN DE FER entre CHAMPLAIN ot lo]
ST. LAURENT, aura lieu au Borean de la Naw
€i’té, mo des Commiseniros, LUNDI, le QUIN-
ZE du courant, à MIDI.

C. H. CASTLE,
Secritire ci’

Burean dn Chemin de Fer,
Montréal, | juillet 1514.

e Club Olympique de !
réab, sous le paironige de Sun Excellence

Je Gouverneur général tiendra ses Exercices Gym-
nartiques aux Courses St. Pierre, MencrEpe le 28,
et Jeunt le 29 d’Aout prochain.

Les détails serunt donnée prochainement
M. SOLOMUN,

Secrétui

    

 

 

 

AV
ES personnes endettées envers In Succes-

À sion de foo BERNARD LEMAIR ST,
GERNAIN, Ecuyer, en son vivant de la Cite
de Montréal, sont priéen de venir régler sans dé-
lai, avec M. JEAN Bre. DUBUC, un dea Sous.
aignés, qui est seul auloring à régler les affaires
de lu dite Suceoscion ; et coîles qui ont des ré-
clemations contre la dite & décossion, sont aussi
requises de ler Lui présonter immédiatemer t di-
ment assermentées,

CIARLOTTE DESAUTELS,
THEODORE DESAUTELS,
JEAN Bre. DUBUC,

Exéculeurs Tl'estainentaires du dit {
M Bernard Lemar 81. G

ontréal, ? juillet 1844.

ERD, Lier, dans Pégiise paroissiate ou
danx 1a rue, depuin eglise jusqu’à la rue

Nanguinel, une BOURSE, contenant une €
ine somme d'argent. La personne qui l'a trou

Veo et qui vondra bien la remettre au bureau de
le Minerve, rerm généreusement récompensée. |

8 juillet.~j

Situntion demandée.
N jeune homme qu à eté pundant l'espace
de DIX années dana le commerce, déa

rast se placer comme COMMIS dans un Burs:

17 Ji

 

    

  

  

  

 

  

 

11 do New pour Chauseurss (:hopine elf

   
ition des coupables,

 

a
VENTES A L'ENCAN.

IEEE .
Par Cuvillier et Fils,

CUIR. Ac. &c.
UX Maga: on Soussignis, SAMEDI le

| 20du courant, coront vendus :
i SOUR côtes Cuir à semelles, moyen, de Bridgman
[100 do do do Léger iin
240 do dy do pusant de

+ SA duvs. Pronx de Veau
t 200 ¢ ts Vache Fendun

50 duug. Posux de ‘I'aure, { Kips)
—auser—

EN CONsSIOKATION,

+ Danblures, Bordures, Peaux de Mu
Fendu, Ke.

} La Vente à UNE heure.
| 18 juither JVILLIER & FILS.

  
 

in, Cuir

 

 

 

Provisions, &c. &c.

PRIME {1.AID DU CANADA.
PRIGE MESS §

F PRIME MESS, en tierces ot barils
proparé pour exportation

LARD
| BEURE ! meilleur qualité, en tineltes,

I

|

FNS

  

Haut: aneda
JAMBONS FUMES

A vendre par
CUVILLIER& FILS.

Fialu-Unis et ! FLEUR

! +i Par Norman Bethune,
‘Vente de Meubles de Ménage, &e.
M: In 16 du courant, #2 les joure arte,

| rants, 8 ly ci-devant demenre de fon R.
1 MORROGH, Feuyer, N° 5, Cormeall Ter-
(rare, seront vendux :
| ‘Tous les MEUBLES et EFFETS de ME.
NAGE appactonants àla dite Succession, con-
wistinta en une collection étendue d’articles do
Evil et de valeur.

eeAUS fa
Différents TABLEAU PITUILE de prix.
Et une BIRLIVIIEQUEétendue de LI

"VRES de valeur.
Les Catalogues du toux, ninai que les Meubles,

i P10.sernsit préparés pour êtres vus le jour avant
(le vente.

i La Vente chaque jonr à DIX henres, A. M.
NORMAN BETHURE,

Encanteur.

  
 
 

  

 

 

  

| @ juitlot 1644.
| Vente de Ferro

rie, Peinture, &c &ec. !
ENCREDY 10 YO JULLALET prochain et les
Jours suivante, aux Moge t

AL. WHITE &
| Banque de In

Tout leur fe
lot de Quin
tion counniératle de Ferblanterie, consistant en
Ferblane double ot Futblane verni; Poblen de
goût et Pooles de Cuisinez un bon sorti
de Pointures non apprôtées: lluile de Uraine de
Lia; sagance do Tursbantine, eto.

——Aun

 

  

  

  

   

  

Tue St. Paul,
, seta vandu:

de magasin, comprenant un

     

Un lot de Manches de Faux ; Îtateaux, Four-
ches & Fuin, ste.

—Tene
A TROIS heures, JEUDI, le 11 du courant,

sera 1nte à l'enchère le BAZLdu magasin pour
UN AN,depuis le ler Mar dernier.

 

i que len Four-
pour ie commerce

 

titures du Magana, dispos
de Quincaille

 

Conditions :
Audessous du £25, comptant,

de £23 à 50, 4 mois,
de £50 à 75, 5 mois,

; de £75 et audessues à mois.
Vente chaque jour i DIX henrex, A, M,

NORMAN BETHUNE,
27 juin. Encanteur,

I E Soussigné informe respeciueusement le
A publie, qu'il se trouve en vente a sa Librai.

rie, ree Notre-Dame, N © |14, un grand nowm-
bre do ZIVRES CHOISIS de Littératuro,
d'Art, de scienceet de Lois, cntr'autres Is Cure-
tume de Paris, (grande st te,) Pratique de
Ferrives, per Framinvilln, Parfait Notaire, par
Visme, Dictionnaire do Droit et Pratique, par
Ferrière, Lois Ctvilea, los Œuvres de Pothier,
Instructions sur les Conventions, Traité des
Peines ot Délits. prr Beccuna, ete.etc.

Lis tout pour des prix trex nied rp,
C. I. LEPROITON,

Libraire.

 

 

AVERTISSEMEN

 

 

  

 

 

7 join=ti,
 

 

Vins Frangnis.
1 NT RECU, directement de In

maison de Florentin Faure, de St.:
; Peray, (France,)ot à vendre, aux marasina du
Sonssigné, uv choix des millones VIN S
{FRANCAIS parmi lesquels ve tivuvent

EL Peray, mousseux
SL. Poruy, mousseux rare
St Peray, crémant
Cite Rilie
Chambertin
Chateau-Grillé
Mâcon

tage Plane
ze Konge

Château Laffile
Soutorne
Ctabtis
Roussillon
Morelln
Frontignan Lunetle
Fleur de Champagne, de Ruinard, père et

fit

  
  

   
°…

Le tout en caisse et de In première qualité.
Aussi, en fats, de 30 galone:

Chiteey Laffitte, Buune, Micon, Volney, P au
mard at Suaterne.
Toua res Vins ont êté expédiée directement

de France.
——axst quUEe—

Fromage de Gruyère, Absinthe Suisse, Curra-
cos et Liquours finus essorties, de la promiire
qualité.

4, D. BERNARD.
27 juin.

  

BE soumigne & reçu assortiment de
4 FAUX de touler canèces garanties être

dos véritables Biggine de Wm Moore, lon quelles
ninsi qu'une variélé d'autrns articles de Clinesil-
lerie et Coutellerie il offre on vents à bas prix.

JAMES FOX.
No. 10 Ye St, Sacrement

 

23 mai 1844-

620 de Récompence.
!A ju des personnes intentionnées ont
! ais le nuit de Dimanche à Lund

6 plusieurs Vitreaux de ia nouvelle
du Noursigné, rue Cotts, une Récompence de
8:30 sera pay: 8 à quiconque donners des infor.
nations enilisantes pour l'arrestation et la puni-

J. GUILBAULT.

  
  

    
4 quillet.—j.

 

r. C.Méverim. à l'honneur d'informer
! lo public de Montreal ot de ves environs,
qu’il a ouvert son élablissment de PAGUER-

rerle, Qnincuille.

 

 

eris et Coutellerie : une collec.|:

 

| VENTES D'IMMEUBLES. ‘
"EN BANQUEROUTE.  —

Dans l'affaire de SOSEPH CALE

E

Dre
BISCORNET,

Banquereutier,
| YIS PUBLIC est par le présent donné, que
LA les fiers Esnmaudle appartenant au dit Ban-

tier, serunt vendus, à hotel do Lez, rue
St, Viveent, VENDREDE, le 19 de Juillet cou-
rast, à TRS hevres de l’apres-midi.

Un LOPEN de TERRE, vitué dans le villsge de
18t- Isidore, contenauttroisquarte d'arpent de front,
sur un wepent de profrndeur, borné par devant par
Je grand chemin, en a-ridre pre Alesis Poupard, du
cow ourst par fe dit Alexis Poupard, et du côté
{nord par Pierre Putenaude, avee une MAISON à
Jun disge, de 40 pieds de front sur 24 de profon-
peur avée écuries, remises et autres biliments dose
ous & a

Les conditions seront connues à l'heure de la

| 10jui

 

 

  

  

  

 

 

vente. t

WM. F. LESTE.
BANQUEROUTE.

Dansl'affaire de SHADRACK CHATTERTON,
Banqueroytitr.

VIS PUHLIC est par les présentes donné,
| SW que les RIENS-FOXDS vivante appar-
tenants a lt Bungueroute, serant vendus, par
, Evean Publie, sur len lieux, LUND], le Vivot-
iNevvirsee jour d'AQUT prochain, à ONZE
heures do Pavant. mudi, savoir
Un [opin de terre ou emplacement, situd at

etant en le paroisse de St, Valentin, dans la
lFeizneurie De Lery, dans le Distriot de
Montreal, cautenunt environ un acre de
front eur environ douze dcresdo profondeur
plus 1€ en front par le chemin

r lo chemin Riche.
a Pinsonnault et de

© côté à Toussaint Martin, aves
ion on boin à une étage et une éeu-

tin dessus construit,
Toutes personnes, ayant où prétendant evoir au

Jeunes riclumations à, sur ou concernant les dits
| Bivne Imineubles, sontrequeres de faire connalde‘au
Juge où Commissaire, à Montré st, four nature et
leur d'endue. par écrit, at moins quinze jours avant

“le Jour de ln vente sue-mentionnée, afin que telle re-
‘clamation ou réclamations puisseut être entendues
let déterminées.
! NELSON MOTT,
! Syodio,
! Montréal, 9 aveil 18044..3

BANQUEROUTE.
Dane l’affuire de ROSALIE CHAGNON DAN.

i SERPAU,— Banqueroutiére.
A VIS PUBLIC oct par Ina présentes donné,

que las BIENS FONDS suivante spparte-
nt à I» dite Banquerantière, seront vendus

par enean public. an Comsiknciar Horue, visa.
:vie In Maison de Dausne. dane In Cité de Mont-
iréal, VENDREDI, le VINGTIEME jour de
SEPTEMBRTprochain, à DIX betres de l’a-
vant-midi, c’est À savair :
19.—Un lot de terre dans le village de Vor-

(ehèrer, de figure irrégulière, eontenant quaran-
"te Yfeds de front sur soixante sept pieds de pro-
;fendeur, pronent ensuite soixante dix pieds de
| front sur soix uit pieds de profondeur, for-
ment en saperficie sept mille neuf centa soixante
pieds, borné par devant nu nord-ousst par ls rue

; principale et par Jean Chagnon, par derrère du
loôté sud-est par In rue St. Jean-Baptiste, du
côté nard-ort. par Françnie Xavier Colletie, et
jde côté eud-ourst per Je dit Jean Chagnon et
(dame veuve Park, avec un hangerd en bois
dexsus construite.
20 .—Un lopin de terre situs dane I= même

“village, contenant vingt quatre pieds de front
cont vingtpieds de profondeur, format denx
He huit cents quatrevinet pieds en superficie,

(horné rar devant nu pord-nuest par Théophile
: Mongeau,oar derrière au mnd-ert par dame veuve
; Xavier Poutin, du côté nord ent par le chemin qui
jeonduit an fleuve St. Laurent, et du rôté mul-
Quest par la dite veuve Poulin et Théophile
Mangenn, avec deux hangards en boie dossus
construits,
3°.—La moitié indivive d'une terre située

dang In petite edte, concession de Verchèr 4,
dans la dite paroisse, contenant deux arponts ot
deux perches de front site cinquante arpents de
brnfindeur, In dite terre bornée par devant par
lex héritiers de Michel Langevin, per derrière
par les héritiers de fon Jean Dancarenn, du rAté
nord-vel par len héritiers de feu Michel Cha.
gon, st du eit: sud-ouest par Antoine Ve.
giard, aver droit à Ja moni’ indivies de In mai
mon, grange ot autres bAtimonts érigés sur la
dite terre.
42.—Un lopin de terre à hols, danx În qua-

frème et cinquième crncosions de Verchères,
enntenant le quart d'un arpant de terre de front,
vor scixante et douzs arponts et neuf perches de
profandenr, formant quinze arpcnts et om.
nuante et nae perehec et demi en superficie,
horn par devant an nord-ouest, par Jean-Bte.
Jarret dit Reauretard, par d'rrière nu sud-ent
var Ia benne seignenriale eutre Vechères et
Relroil, d'un c“té par Tonis Mongean et de
sutrs 044 par Amable Cabana et Jean Baptiste
Handfield.

2.—T'n lat de t-rre dans la parnises ot sois
in de Belail, tant le riumérnsoixante trois,

la concession mposl sles vingt-guatre, cone
fenant deux erpepte de front aus vingt-quatre ar«
penis de profondeur, borné par devant par le trait
auarré de Verehèren, par derrière par le numero
muatresvingt nenf, du et: gud atest par lo po.
mérn soizante deux, el de Pautre coté par lo
numéro soixante quatre, conlenant quarante
huit arnents en ennerficir.
Les late de terra pns-mentionnée muiets aux

rentes aoimnest-infea etanx redevances atintilées
dans fon titres de rancerion ariginaux d'icrux,
Toutas porennnes qui ont on qui prétendent

avoir avennee réclamations Fir on concernant
Jen dite hiens immentiige, sont par les nrésantes
nolifides de les faire connaître 4 WILLIAM
RANGLEY, Renter, commisnaire den banque.
routes, dane cette cause, dans le tempe requis
roe fa foi, au borreau du dit commissaire duns la
cité de Montréal,

  

  

  

 

   
  
  

 

    
    

      

 

 

 

  

  

   

   
 

 

J.P. ATLARD,
F. X. COLLETTE,

Syndic.
Montréal, 15 avril 1844.=30 mai.

AVENDRE, 7
N bel EMPLACEMENTde #9 piede de
feont sur IR3 do profondeur, movure fran-

Caine. avec une Mairon, ayant un Jardin et au-
tres dépendances, situé vin àvis lencoignure
des rues 8t. Bonne Avanture et St. Anlnme, et
adjoignant lex nropriétéa de M. Jones d’un côté,
ot M. Gibh de l’autre côté,

S’adrasrer sur los lieux.
24 juin.—j Mue. Vex. AUSSEM.
= rs

   

  

   

 

Par Isaac Aaron.
ERONT VENDUS, Pan Excan. JEUDI
prochain, le 18 JUILLET, à ST, JEAN, à

l'hotel du Roit-Raad, divers Chevaux de trait et
doselle, Vaches, Wargons. Chorottes, Harnais
ot. eto. slo, Le Vents à MIDI.

ISAAC AARON,
11 ju lel. Encanteur Licencié. | ROTYPE, grands rus 8t. Jacques, No. 2, vise
—

R. A. GAUTHIER, NOTAIRE, informe à-vis lu Banque de Montréal.
PORTRAITS de toutes

TROIS juaqu'é CINQ PIAS
randeuts. depuis où dans un Mogerin. S'adruser à ce Bureau.

& quillet,
RES es DEMI.

Agile - 4 il

+

 

I le publie qu'il « établi son ETUDE dans le
mossors à l'oncoigaure de lu rue St. Gabriel ei de‘
ta petite rue SU Jacques, dont une partie set ac.
cupée par M Grand, avocat.-<4 juillet —um.



 

  

 

 

 

 —

VENDRE, PARLES SOUSSIGNES,
“MA 80 boucauts Cassonade

200 caisses of denies caisses Thé Twankay

300 lots Thés ‘Souchong, Young Hyson.
Hysoa ot Gunpowder, wn dis
vers lots suivant l’usage,

50 sacs Café Vert
80 boîtes Café Rôti supérieur
10 sacs Café Vert de Java
10 tonnes Eau de-vie de Cognac

40 tierces Riz de la Caroline
80 quarts Perlasse rafinée <
“30 barils Essence de Therébantine
20 barite Huile de Saindoux

 

10 de do de Lampe (Solar)

.5U boites Chandelles de Bpermaceti

25 do do imitation ds do
20 do do Albdtre

10 baril Huile de Blanc de Baleine
10 do Huile de Spermacati
25 balles Coton à mèches
150 boites Tabac Cavendish

80 quarts do supérieur en Torquettes,
16s. ot 18s. !

10 boîtes do Heary Dew
20 M Cigars
Miel en barils
Cingembre moslu ;
Olives, indigo, Fromage Américain
Sel de Table at autres Articles.

—AUS
300 barils Lard Mess
00 do do Pa

 
Mess
PP & NOAD.
23, Rue St. Pierre.

   

  

  

20 juin 1864.

N VENTE, aux
choix de VINS de flo

Que, venant direciement du lieu de la vendange,
an bouteilles et futaillee, consistant en :
Châieau Noufdu Pape
Crozes Rouge
Cua Réôtis R

lormita; ouge
do % Blane
do Mousses

Chambertin
Clos de Vougeot
8t. Poray Mousseux
Sillery Mousseux, eto.etc.

GEO. C. REIFFENSTEIN,
N° 2. rue St. Sacrement.

 

17 juin.

 

AVIS. |
] lippe Turcot, Marchand de celte!

ville, est autorisé par moi, dr recevoir les‘
dettes dues à ln Suecession de JoskrH BEnuac,
Banqueroutier, ainsi que ceux dues à la ci-de-'
want Société de Turcot & Brriau, of de faire |
Poursuites nécessaires pour en recouvrer le mon-
tant si besoin est. !

J. D. BERNARD, !
Syndic.

  

Montréal, 24 juin 1644.

AVIS
LE Soussigné élant antorisé par le Syndine

ci-dessus, de rocevoir les DETTES dues,
à la Succession de Josxzrn Beriav, un Banque-
routier, va cenx dues À le ci-devant So-|
siété de Turcet $ Beriax, requiert tous ceux
qui peuvent devoir à lu dite masse si qu
Ja dite ci-dovant Société, de venir payer sans
délai, à son Bureau, Rue McGill.

PHILIPPE TURC
Montréal, 24 juin 1€ 11.—um.

AVIS.
E Souvsigné informe ecs amis et le public en
général qu’la transporté son aiclier de fa

rue Craig au haut dele grande ruedu faubourg
St, Laurent, No. 125, où 11 sera toujours prêt à
euter les commandes qu’en voudra bien lai faire.

FRANCOIS COLLIN.
Montréal 17 juin 1K14.—um.

AVIS. |
yant formé des connexions|
des membres pratiquants du

nada Ouost, sera en etat de se
charger d'aucune affaire légaie dans cette partie
de ls province. Il dressers et fora enrégistrer des
soniracts de vonte, hypothéques, el métnnriaux ;
et obtiendra la preuve de testaments ayant rap-
port à des biens-fonds. |

11 prétara son aide pour faire avancer dans les
diff rents Bureaux. les réclamations sur lo gou-
vergement provincisl, soit pour services comme
milicien ou autres; 11 acletera et vendra des
Land-Seripts; il dressers des roquêtes augou-
vernement ou au parlement et y pré en,
uitention.

Toutes Jottres envoyées la poste doivent
êtres affranchies et adronséa: ua Bureau, au
premier élage des hâtiments du parloinant, ou
eu No 15, rue St. Alosandre,

ROBERT ARMOUR,
Greffiar en Los du Conseil Légistatif,

Avocat, Procureur, etc.
Montréal, 13 juin 1841.

Meme Mornumd, ayant loué le bent -
de In spacizuse Maisondunt Te bas eat aceur é

comune Magarin par M. Lours KALANNT, EU Cous
du Marché- Neuf, peut lozer facilement et à l'aise
CINQ à SIX PENSIONNAJ 5 ainsi que quel-
Ques personnes de ‘a campagne, suit au repas Où À |
Iajracaa: Ce loc | étant dans le centre des affai-
res et duns Ye voisin-ge de Ia Cour, alle espère
qu'on vou'rs bien Uencoursger. Ses prix seroni
trèsemedérés.—10 juin.—ei,

N désire acheter de la Graine de Mit
pour laquelle on payera le plus haut prix du

Marché. S’adresser à
D. & J. MACK,

Rue St. François Xavier.
Montréal, 10 juin.—dz. !

MAGASIN DE PROVISIONS, |
Epiceries, Vins, Liqueurs, etc. |

En (nos xt Devaic: ii
ILousted inform

 

 

  

OT.

     

  

 

 

 

  

     

 

 

   leurs winis et le publie ‘j
jennent d'ouvrir un MAGASIN, dons la

 

  iso KR. SESAFIXO GIRALDI,porte voisine :

‘dal Hotel Nelson, marché-neuf,ou it Gendront conse ;
temment un esortitment 2tendu des articles ci-hout
mentionnés dont ils disposeront à des prix tres mo- >

ét
DESMARTFAU £7 MARCHAND.

Montréal, 13 wai 1844.

U ne famille Frangaise. rosidant «
! PARIS, duns le a artierdes Ecoles, entdin- |

posée à recevoir DEUX en TROIS Fteangers
comme PENSIONNAIRES, S'ndteaser pour
sneignemam, tM. E.R. FABRE, & Mcnuéal.

mat. !

Montres, Bijouteries, ke. &c.
E Soussigni vient do recevoir directement
de Grxeve, pur la voie de New-York, un

assoriiment eplenéite de MONTILE#H, en On et
eñ Aaoënt, de ls meilleurs qualité et qui ponvent ‘
êtres garanties, vinsi qu’unegrende variété d’ar- |
ticles de BIJOUTERIES FRANCAISES, qui
w’en eident'à nactn assortiment importé n Mont-
réal, et qu'il rend à des prix modéren,

Il attendpar les prochainsarrivages du flenve,
WR superbe Gssortiment de MONTRES AN.
GLAISES sn Or et en Aron, de toute dese
sriplion, sinsl qu'une quentité de Bhisct tenues
poar compléter son assortiment qui ont drjà con:

érable.
1 continee & réparer les Munires à fes Hloru- ‘
somtne le passé.

~ parte 1, P. BOIVIN, | !
Rue Yt. Paul. Marche Neuf

 

  

6 mas - 1

 

 

:8t. Vincent.

{leontenant une certaino somme d'argent, en

“de la Bourse,

oa A 43

DE CHAPEAUX
EN GKOS ET

HENDERSON,

 

comprenant une Yaridle inf

rapport do CHaZEAUX de Sotr.

en se contenant d'u Âl raisonnable.
Lis reprendrontle

seul prix.
Montréal, 30 Mai.

Orgue et Piano.
E Soussigné lout en remercisnt ses amis de
l'encouragementlibéral qu'il en à reçu depuis

qu'il à commencé à faire des affaires en cote ville,
prends la liberté dr les informer qu’il continue à
Mmænvflactirer des OLGUES d'EGLISES et de
SALONS, # que des FLANOS FORTES et
SCRAPHINS, qu’il peut recommander avec con-
fiance aux amateurs de musique.

Hi apporte toujours le plus grand soin pour pro-
duire ce ton mélodiaux, qui à toujours caraclérisé
les instrumens qu'il à manfaeturé. Les différents
départements de son attclier sout sous ses soins im=
médiats, el on ne se serlque des meilleurs maté-

 

Uj

   

11 prie les personnes qui ont des achats d'inateu-

choix.
lle maintenant deux superbes ORGUES, toutes

t d’acord, l'une de cinq arrets, propre pour
un n où Une petite église, ell’autre à dix-huit
arrêts el deux jeux da clés. Ausei: PU
PIANOS FORTES,qu’il offre à vendre à des pi
réduits.

SAMUEL R. WARREN.
Rue Dorchester, porte vossine de I'hdpital anglais.
27 mai—j.

  

 

re  

  

CHANGEMENT DE DUMICILE.

JOSEPH FOHR,
Maréchal Vétérinaire,

Elève de l'Ecole Vétérinaire d'Alfort,
[FRANCE .]

transporté son Etablissement d'INFIR-
MERIE, me des Forttications, derrière

église Américaine, prés du Marche à Fuin. I}
remercie res atnie ot le public en général, pour
l'encouragoment dont il a été honoré, et il es-
pére que par son assiduilé et ses connaissances
mériter de plus en plus ia confiance du public,
Sen prix sont trèe-modrrés.

P. 8.—J. Fons, prendra des abonnements à
six mois on à l'année, il prendre aussi des
élèves.=10juin.—j

BRIQUES.
E Soussigné prends la liberté d'enformer

4 ses amis et le public qu'il & établi un
CHANTIER pour faire de ju BRIQUE à
Moutréal, et il espère qu'il pourra rendre de la
MEILLEURE BIIQUEqu'il est possible d'a-
roir en Canads a un prix modéré, Il ee tecom-
mande à tous lon amis de l’industrie pour len.
enurager,il aura de la Brique prête vers ls 24 do
Mai courant. :

S'adresser à Jui, RUP VISITATION. sur le
Terrum de M. GUILBAULT, où au Buroau de
son frere, F. M. Bruisok, Ecr., Avocat, rue

N. BELINGE.

 

  
 

   

  

16 mai

 

N A BESOIN d'ici à un mois do la Somme
de CINQ CENT LOUIS a EMPRUN

une vu plusieurs années. Les ga
usables, seront donn Pour plu

informations, e’adressor À R. HuaexT
incant,—27 mai 1844,

   
  

  

  

 

FR \rouvé, daneun Magasin de In rue St,
Paul, Vendredi dernier, uno BOURSE

 

billets de banque. La personne qui l'a perdue
pourra lu ravoir, en payant fes frais de l'an-
nonce et en donnant la description del'argent et

S'adresser au Bureau de la
Minerce.—(3 mai.

Or en Feuilles,
Garratt, de Lonpars, FABRICANT

o D'OR =n feuilles pour les dorcurs, d'or
batty pour les Dentistes, de Poudre d'or, de Bronze
de cuivre de toute description, le lout garanti d’une
qualité suppérieure à tout auire erticle d’impor
tion daus ce genre. H espère qu’un voudre bien en;
faire l'esssi,— Cee articles se véndront su même”
prix en toute saison de l'année. tue M'Gull, No.
374— 30 mu. —dm. {

TAPIS A L’'HUILE.
LAFLAMME, atransparté son
ASIN au NO. 168, Rue Cearg,

u M.rché-asFuin, où il exévutera toutes

 

   

 
  
  

  
  rr

demandes Ilaen mains 3500 VERGES
FAPES FLEURIS, de patrons et grandeur
sortim, pour Planchere, Tallow, etc. Et autres
TOILES pourdiff rens urages.
Montre al,9 mai 1814.

VIS at parle present donn-, que À
signéaont été nommés EXECUTEURS

TESTAMENTAIRE du Trstanest ob der-
nières volontés de fu WM. WALKER, Ecujer,

Avocat ; loutes les personnes qui paavent nvoir

des réclamations contre la die SUCCESSIO
sont priver de les adresser, sous envelsppe, à
PLRKINS, l'un des Soussignés, (Uuresu du
Times et touter lus parsonnes endettdes i la
dite suec
le muntant de leur compte imme djatrasens.

|, W. MONK,
J. SMITH,
R. JONES,
H. PERKINS,

Montreal, 4 mai 1841.—6hj.

   

 
  

 

APIER & ENVELOPPE d'une excellente
à vendre chez Louvre PERRAULT

rue 81, Vincent.—3 juin 1549.

  

AVIS.

E CAPITAISE SIENRY WILLIAM
MALLIS, du'Île R gimont d'intanterie de

té, s'adresnsra au Puplament de cette
Province, . prochaine Session (ou o in

Session ruivante,

ni

les réglements du Pariement

neîui permettent pas de faire pon application
plute) pour sn Fil} ou Acte de DIVORCE d'u

vec ÉLISA WALKER. autrement nommée,
ELISA LOUK WALKER, «on Erouse, pour
cause FADULTERE.

H.W. IARRIS,
Pas son Procureur et Conseil,

F. URIFFIN.
Montréal. 31 janvier 1844.—em.

CPENSION

     

  

  

 

 

riaux. ,

 

 

2 vaisseaux.

 

  

  

sont requisrs'e payer su même, |:

 

LA MINERVE,-

AS EW TW

DE LONDRES
EN DETAIL.

MONTREAL, RUE NOTRE-DAME, No NM.
 

FRERE & C'F,
RCmaintenant d’Anglelerre, leur inpurtalion étendue du printemps de CHAPEAUX,

ie et de toute description dans ce genre de négoce.
H. F. & CIE. prenment cotle ocension de menliunter qu’un des associés à dernièrementvisité New-'

Youk pour ubserver les Manufaciures de Chapeaux de Nouvelle dexc:iption qui conviennent à nos cti-
mats, el ils peuvent avancer qin ceux qu'ils Viennent d’inspceter leur sont euppérisure, surtout sous lo Es DEUX MAISONS DE PRIX, de appallén Selby-Grange, sur In chemin de

rement depuis quelques mois, est una preuve que te public sait arprécier, ln manière d'agir due proprie=
res de est éliblissement, en limitant les prix des articles qu’ils vffrent en Vente, soit en Gros ou en Déte:l

ticles HUIT JOURSaprèsla Vente s'ils ne convienent pus.—ILF"Oa ne (ait qu’un fe tout formant un quarré de prix.

AVIS.
"LE Soussigné prends-le liberté de remercier

ses nombreuses pratiques alle pulilicen,
,Bénéral do l'oncouragement qu’il ena reçu, et
‘donne avis par la présente quo les affaires faite
an son nom jusn*3 ce jour seront cuulinuées à
!Vavenir sous les nome et raisons de Ermrex et
Vicron Hunox, rus St. Paul, No. 100, via-d-vis

|| 1a rue St. Vincent.
£. HUDON.

| Montréal 9 mai 1844.
 

 

ES Sous informentle publie qu’ils age
ront conslammeut en mains un axsoitiment

général de MARCUANDISES SECHE, de LI-
QUEURSet d'EPICERIS &c, doutils dispose-

   

ments à faire de s'adresser à lui avant ce faire lear runt 3 des conditions libérales. Aussi un as.’
sortiment d'effets pour les Messieurs du clergé,

E.& V. HUDUN.
9 mai 1844.

 

; DEBENTURES
| Des Emprunts pour le Chemin à Barrières

6 Longueïl et Chambly.

   

res de Longueil ct Chambly,
denneat avis par les présentes, qu’en vertu de l’au-
tarité dont ils sont resi us par l’Ordonnaner Je
Viet, Chap. 16. ile sont pro's à racheter leurs DE-
BENTURES d'emprunt pour le dit Chemin,c'e
direle 13e jour de Mar prochain, les Num 2

"3, 4,5, 7, Set 9 ; Ja 13e jour de JUIN prochain, Irs
Numsros 10, 11,12, 13. 14, 15, 16, 17, 18, 19, 20,
21, 22, 23. 24, 25 et 265 eu le 13- jour de JOILLET
(prochain, les Numéros 27, 28, 29, 30, 31, 82, 33,
134, &, 36 et 6, émis en vertu de l’Ordarnance sus-
(dite, portant intérôt au taux de SEPT POUR
|CENT par sn, et SEPT ET DEMI POUR CENT
{par an, et qu'après les dates sus-diles tel que men.
-tionné respectivement, aucun intérêt ne cer payé
sur icchlon. WILL. WILSON, |

Secrétaire des Syndics.
Burau des Syndies

du Chemin à Barrères
‘de Longueitet Chambly,
Chambly, 13 avril 1511.

   

 

  

 

| Emprunt pour Chemin.
| AVIS PUBLIC est parle présent donné, que les’

SINDICS du Chemin à Barrières de Low.
GUEtL el CHAMBLY, en vertu de l’autorité dont ils
sont vêtus par l’Ordonnance 4e. Vict: Chap. 16,
seront prête à émettre des DEBENTURES, depuis
et aprés celle date, jusqu’au montant de Cinq
Mille Louis courant ; depuis et après le
1e jour de MAI prochain, jusqu'au montant de
Cing Mills Louis courant ; el depuis el après lo
13e jour de JUIN prochain, jusqu'au mentant de
Cinq Mile Louis courant, parlant, interêt de pus
plus de 51X POUR CENTpar an, en summes pas
moiudres de CENT LOUIS COURANT.

L’intésât sera payé remi-annuellement, le Rer
jour de JANVIER et da JUILLET.

Les applications pour les DaursrURrEs doivent
être failes par écrit, mentionnant les sommes d’ar-
sent à être prêlées, et le taux de Vinterdt de.
mands (w'exeédant pas 51x roun CENT) et adres-
sdes jusqu’d Ja date sus-dite, 4

i WILL. WILSON,
Secrétaire des Syndics.

 

 

  
  

 

 

| Bureau dec Byndier
du Chemin à Barrièces
de Longueil et Chambly,
Chambly, 13 avril 1844. |

  

  

E Soussigné donne « présentes
qu'il fera application à la Législature Pro-»

vinciale à sa prochaine session pour un uote Jui
accordunt le privilège de bâtir un Post ne
rgAGe (sans pout-lévie) sur la Riviera Riche.
lie. it quelque point entre lo Moulin à Papier
de Perrault et lo» Moulins de Hatt a Sta. Thé-!
re, le dit privilège devant e'étendre à partie de

Îace Jonnros, jusqu'a la ligne Seigneuriale qui:
coupe tu Grande lin de Sin. Thirese, mais sans
affecter Ja traverse communément connu

tam de Traverse de Carpenter, Lello q

   

devant pas avoir moins de douze pieds de haut,
‘ni l'intervalle entre les appuis où piliers moins de
cent pide pour lo passage des cages et des

1
Laer droits de péage seront comme suit :
Pour tonte espèce de voiture d'hiver où d'éte

tirém par un seul Cheval ou wutre animal, la
wmmo de... “ 12 sols. ,

Pourchaque « }     
Buols.|ON MUA.ee en

i Ponr chaque chryal de sells, |
mule avec son cavalier. ........ 8 sols.
Pour chague cheval, jument, poulin,

âne, mule, taureau, bœuf, vache, où
bate & cornes........... -
{Pour chaque moulon, vesu, agneau, f
chèvre, où cochon ...-….…0 000000 }

| Pour chaque porsonne it pied .
JOIN YULE, Jr. |

  

 

 

  

Chamb'y 6 avril 1844. —11,
  

 

 

 

  

 

    

 

faire disparaitre Lous doutes quart & interpre

tion du Stntut du Bas-Canada, dela tire, Guil-;
laure 4, chap. 53, intitulé, ¢ Acte pour assurer:

“et conférer à certains habitans de cotle province,
les droits civils et politiques de sujets nim An:

‘glnis,* et pone confirmer et ratifior lo titre de,

propriét: des habitanta ds Ia Province, désignés

au dit acta, et queIn Igisluture a voulu secou-

rir par icelui dans tnules successions el à tour
one, me bias m0 immeubles, en wutant que tel

titre da proprié lé, mera fond: sur tastemen!

acccesnion, droits miccesifs,

pour cesser et annuler fonte:
tire qui #0 trouvent contraires À la vrais inten:
tion at au justo sons du anedit acte. {

"JOSEPH DONEGANI |
Montréal, 1 février 1844—qmp |

 

     

 

  

D JUX MESSIEURS pourront se procurer
! ane PENSION convennble dans une (a-

privée, RUE ST, DENIS, pris de la
PLACE Yioun.—B'aurenser eu Bureau du journ:

(6 «

    

Mnison de Pension. a; où sept phnsinnnaires respeetablos pours
cont étre rex bien Ingres,” on ecoeant &

Mug. Javan, rus 88. Charles Borronve, No. 48,,
et voisane de ta Brassecse de Mr. Philips ;

1 Montreal. (€ 10s]

RUE SAINT GEORGE, N°. A5;

Près de la Rue Craig.
24 avril.—tat P. ROLLIN.

FS SYNDICS da Chemin a Barrié. ;

Cie, etJ. Canten Apoihicaires.—15janv.-us
)

|| médiramentpréparé par J. Winer, de cette ville, appelé

lextrémité inférieure de la GROSSE-ISLEoù ;

  

 

aintenant établie, les arches du dit pont ne |

 

VIS Publ donn- par les prégentes. que
a 1 © taire.

la prochaine session d’icalle, aus | DÉPARTS
permission d'introduire on bill pou: PRINCE ALBERT.

“\tionnée en prenantle billet.)

JUIL

 

[IMMEUBLES A VENDRE.
A VENDRE,

| A des conditions trés avantageuses, |
Carte propriété de prix, ntantageuse-
monl situce eur les rues Bi, Pau! et due
Couimiowaires, prés du nouveau wu tché,

ant occupée
| los ennditions, s'adresser ag Dz. Mungor, rue!
! du Coliége ou au Bureau de

ls

Minerpe.-13 juin -j.

  

  
  

i AUX CAPITALISTES.
Biens-Immeubles & Vendre.

7 pierre de taille, couvertes en FER BLANC,
Les dsmundes extraordinaires et toujours croissantes qui sont adressées à celle MAISON, particulié-® sitvéen sur la rue St. Vincent, au enin de la rue de marche du centre de la ville, la maison est

Ste. Thérdse, ainsi que cotta VOUTE en pierre,
À trois étages,située en arrière du blue sus-dit,

l'etau coin de la rue Ste. ‘l'hérise et St. Denis, |

Les Bâtisse avec très pau de de penses, peu- !
vent être converties en Ilotel ou n de
{Pension prive, ou nu Bureanx d'Avoeats,
par leur proximité do Marché Neuf ot du Pa-
luis do Justice peuvent être considérées comme
nue oxcellents acquisition.

| Les tormea de payements seront fucilos à la
| comodité de l'acquéreur.

Des litres incontestables seront donnés. Pour’
i plus amples informations, s'adresser au Sousei-
| gni, au Bureau de l’Acquedue, rue Notre-Dame,

jo 28.
M. J. HAYS,

Agent de Sir James Stuart, Bt.
Montréal, 9 mai.—j.

«|

  

   

  

i
1
  

 

LE DR. ARNOLDI, FILS,
établi son DOMICILLE dans la Maison

A N°. Ÿ, qui fuitle coin de le rue St. Ge-'
0 . L'entrée publique est dans la Potite Rue:
+ 81. Jacques, NO. I.
| La Docteur, comme à l'ordinaire, sera ton-

‘jours prôt à fournir au public dea REMEDES
DE FANILLES, i i
‘enteadu, qu'à l’aveni
crédit pour des CONSEILS, excepté q
telles famiflos et tels individus qui ont été dans
l'habitude de le consulter.

} Montréal. 9 mai 1844.—j,

| J. PRATT & Cie.
| oO l'honneurd'informer leurs utis et prati-

ques, qu'ils ont traosporté leur MAGASIN
DE CUIR,elc., dans fes Bâlieses de la Succession

* SoNLIGKY, ci-devant occupées par Messre. KA-
DENHURST, TURNBULL & Cie, Rue St.
Paul, où ils ont en vente :

3,500 Cotés do Cuir,
Comprenant un assortiment étendu et général de

Cuir à Seuselles des Tanueries do Glasgow , de SL.
Pie, de New-York, ete.

100 côtés de Cuir Blanc (en chène)
300 côtés de Cuir à Harnais.

—aussi—
Peaux de Vaches, Kipps (Taures) et vaches fendues
Peaux de Veaux, Cuir à Selle, à Shap. &c.
Bordures. Doublures, Peaux de Mouton,Fil, ke.

173, rue Bt, Paul,
29 avril 1844

VERMIFUGE CANADIEN,
De Winer.

Garanti bon danstous les Cas.
CET le meilleur remède qui ait été décou-

_/ vert pour les VERS, nun sculoment il les
du truit, maix il fortifie tout le systôme, et net
toie la aurabondance des glaires qui se trouvent
toujours en quantité chez fes perm-nncs malades.
La binignité do ce semuda est tel qu’il ne pout
en résulter aucun mal, au contraire la santé de
a personne qui en prend. s’amétinre graduello-
ment, wine quand les vers sont détruils, tous
les enfansle prendroot vans ripugnonce. Cha-
qua lioutrille est accompagnée d'explications et
d’obrervations sur la maladie dee Vers. Props
ré ot à vendre en gros et on détail par

J, WINER,
Chimiste, Hamilton H. C.

Des arrangemensont«lé prie pour en fournir
dans toutos les parties de la Province du Cana-
da, à court avis.
A vendre à Montréal

rue McGill, J. Binks & Ci

 

 

  

 

  

   

   par R. W. Rexrorp,
, WiLLiax Lvaan &

 

RECOMMANDATIONS.
Nous les Souvsignéa, avons fréquemment adtminiatré le

{Vermituge Cansdien de Winer’ of nour sommes paral.
tement convaineus de son elicacite pour détruire les vers
dans le canal intestina!.

G. 0. REILLY. du Collége Royal
des Chirnrgiens d'irlande.

W,G- DICKENKON, du Collége
Roya! des Chicurgiens de Londres.

Hamilton, FE. CIE oct: 143, |

Je certifte que dans tous les casoû j'ai administre le
l'ai tœsjours trout un remède

ston des Vers du canal alimettazre

LONGG, Méde. |

  
    

  
Mondieur.C'eat avec beaucoup de plaisir que je vous

adres fe cortical un Medecin de celte villeen faveur
Puts suse y joindre inon témoigos

ge. rar dansplusieurs cas qui sont venus À ma connalsen
ce, l'efficacité de ee remède a été rrconnue partout on
s'en est servi avec succès, et fa dem.nde qu'on ea fait

  

LET1844

! Bourioe?. Four ;

{i 30, La SEIGNEURIE LASALLE avec

  

|IMMEUBLES A VENDRE.
FAITES ATTENTION !{

N ADAME SELBY recevra des propo-
itionn de Loules parsonnes qui disircraient
ucune dey propriites ci~aprés mention

; Une grande MAISON en pierre à deux
‘er située sur la ruo St. Gabriel, dans ls)
cite de Montréal, voisine du bureau du Herald,
et ci-devant oceupéo par MM. Prutier et

Botaxsr ot LEtouxNEUX, avocais et autres,
avec une bonne voute ot dépendances.

2°. La TERRE et MAISON de sempagne

   

   

né

      

chine. Cotte torro n’est qu’à quelques minutes

en bon élat, grande et commode, avec un beau
JARDIN,un grand VERGER, grange,écurie,
ete, etc. ste.

 

tous lea droits lucratifs et honorifiques y

ches, los moulins à farine et à scies y éry

Cette Seigneurie n’est qu'à environ quinze

milles de 1a ville de Montréal, dans lecentre

d'un des comtés les mioux établis et du meilleur
terrein du Bas Canada.
Titres incontestables. L'achoteur d'aucune de

ces propriétés pourra, wil lo disire, retenir

  

   

i A VENDRE,
ETTE TERREdeprix maintorant occupée

4 par Mre Pritar “IoOPFATETTER, Bituée prèr
du village des Cadrea , paroisse de Suvlanger,
cortonnnt 150 acren, dont 130 acres sont dans
.1a plus haute culture, avec une Maisoxs,on pierre
tres commode ot très biens distribuce pour ung
nombreuse famille ; elle 8 une excellen.o cave,
et elle a élé oocupie autrefois comme magasin,

"Adjacazt estun Jaznix complanté de pommiers
"de choix.

Les granges, les écuries, et autres batissez,
lainai que les clotures quientourentla terre sont
en bon ordre.

 

 

avest:
! Tous les agrèrde ferme de toute dicription
tous en bon ordre.

| Un titre incontestable sera donné. Et pour!

Ida plus amplos details s'adresser à M. Hoorva.:

‘Terrex eur los lioux où su Soussigné.
M. J. HAYS.

 

MAISONS, &c., A LOUER.
A LOUER,

Et ession donnée immédiatement,
Cette bulle MAISON neuve an pierre

m de taille, à trois clages, bien finie, sé-
tudo rue St. Jossph, No. 11, (bâtisse

de Kurezyn) près de le rue M'Gill, ol ci-devant
vecnpie par M. le DR Mouat,

S’adreser, franc de port, à 8. Dx Jraveny,
Eer., Cotesudu-Lae, ou à JOSEPH BELLE,
Ecuyer, Notsire, a Montréal, —23 mai.—j.
 

A LOUER,
QUATRE MAISONS NEUVES à DEUX
ETAGES agréablement situées, sur is

& rue SL Joseph, avec Goleries par derrière
ll y a une Ktable à cheque avec Remise. Le loyer
est à un prix très moderé. S'udrrmer à

M.JOSERH GAREAU,
20m Rue St. Joseps, No. 96.
 

A LOUER
te LOGEMENTS avec Cour et

fidonces, neufs et bien finie, Rue

  

Dépe
Visnation, fautourg Québre.
De r£us:— À VENDRE,un Loris de Tsauk.

contenant 8U0 Acres, avec privilége d'eau, dans
le Township de Roxton.

— xr —
Cing LOTS de 80 acres chaque, aves privilége

    
  

 

d'eau, Maison, utc.,daun lu township de Kingeey,
près du ge.

Pi 3 Lots agréablement situés, Rue la

 

Mor. faubourg Nt. Antoi
A VENDRE, UNE MAISON ER ROIS à deux éta

gro avec Ecurie, Remi-e et autres de pendances, sie
lEivée aux TANNERIKS, sur le chemin qui conduit à
Lachine, depsris longieims occupée comime Hotel.—
Condit.ons Libéralcs.

H. LIONAIS,
Rue Notre-Dame, No. 86,

Montréal, 11 mars.—j.

‘A YENDRE OU A LOUER, pour une vo
Plusieurs années, une JOLIE MAISON de

COMMERCE,avec autres Dépendances, située
en face de l'Eglise de ST. PIE. 8’adresser pour
les conditions à le Soussignée, Marchande à
8r. P

JOSEPHTE BOUSQUET.

 

  

 

 Au Bureaude l'Aquedue.
Montréal, 14 août. -<j.

4 VENDRE,
: L/ Vente des prapri-tes ci-dessuus désign
! qui devait avoir lieu vers le 15 vctolire cou
raul, est romise à une daio Gui soin annoncue
plustard. 9 oct.

  

   

 

ES IMMEUBLES vi-après désignés, dépen-
dant dela Succession do feu JOSEPH-TOUS-

{SAINT DROLET, Ec, seront mis en vente, d’au-
.jourd'hui au QUINZE OCTUBRE prochain, dont]

otice des jours des ventes seront donnés par averlis-
ent, (pourvik q.'il nen soit pas disposé
vente privée), par les gnén, en leur

tité. Toutes spp ns concernaut ces its
pourront Fires nites aux Soussignés dj

Montréal ; à Mr, J. B. E. DonocH«n, à Char-,
less ou à MM. Cus. DAOLET et O. Kima
e
1. Une excellente Terre, à la 3me Concessionde SL

Mare,en Laute culture, de 3 arponls sur 30, voisine;
de J. Ble. Robert et Janvier Beaudry, avec maison,
grange, élable et lniterie dessus-érigées. |

2. Une do. au Grand-Rang, en la paroisse de la
Présentation, de 3 arpenta sur 3U, voisine de Jn-
seph Chabot et Bie, Blanchette, avec maison, gran-
ge. étalile et écurie attenan'es.

3. Un lopin de Terre, au Pontage, au Sme rang,
en la paroisse de St. Charles, en prairie, 2 d'arpent
de front, sur la profondeur, id former environ 20 ar-
pens et 55 perches en auperficie, voisin de Joseph
Polit et Joseph Benolt, aver une donne grange.

4. Une Terre à hais, Dime concesion de St. Denis
i de Claude Dudevoir, et

ses.

5. Une Terre, à St. Pie, au sud dela rivière, en
bonne culture, de 8 arpents de front sur 15 à 19 de
profondeur, bornée à la montagne d’Yamaska, voi-
sine d’un côlé au Capt. Lalime et Joseph Lavigne,
avec maison, grange et élable.

6. Une Terre, au méme tieu, nu nor ddela rivière,
en bonne culture, de 3 arpenis sur 30,voisine d’un
côé, do P. Du seau, avccune spacieusemaison de
commerce, à 6 srpents de l’église, avec hangard,
écurie, grange, étable, remise ot laiterie, lous en
bon ordre.

7. Deux Terres, au même leu et à te même pla-
ce, chacune de 3 arpents sur 40, voisines de celle
ci-haut mentionnée, une grande partie en culture,
vis.d-vis le pont de péage, avec maison et étable sur
l’une etl’autre, mine écurie.

8. Un beau lot de Terre, au village do St. Pie,
près de l’église, de 180 pieds de front, sur 80 pieds |
de profondeur, borné sur deux ruce et voisin de Me.
Senéesl, sans bâlisser.

9. Deux Emplacements, situés au mêmelieu et à ;
la mime pluce, de 45pieds de front sur 60 de pro- A
foudeur chaeun, Voisins de Le. Guillet, avec une
maison et table.

10. Un Emplacement, situé ou mêmelieu et à le
mêmeplace, de 45 pieds de front sur 60 de profon-
deur, nvee une jolie maison, grange et écurie.

11. Un lopin de Terre considérable, au sud de fn!

  
    

 

     

 

  

  

   

  

 

 
  journellement rot unepreuve dewe survès

Votre &e., R.W.HEXFORD-

My. Rexfor!,bai, d° près votre recommandation, fuit.
Lu (Vermifuge de Winer) to oo vidi

Fa des vers, et dunt

 

    
   

   

  
   

     
vel dans le cas en question nas |
dans pluvrurs autres cas seipblabice ub j'areu necssion vel}
’admimeirer. Faites vange de celte Iritre coinme (1 vous

A. SCOTT, M. D.

 

réal, IT nov. 1845.

CHEMIN DE FER

EntreChamplain ct le St-Laurent.

od5PER
NOUVEAUX ARRANGEMENTS

EPUIS CE JOUR, (fundi) jusqu'à avis con

Dr. LAPRAIRIE.De MoxTREAL,
9 heures A. M. 8 heures A. M,
1 do, PM. S0} do. A.M.
5 do. P.M. | 3 do P.M.

LES CHARS DU CHEMIN DE FER.
De ST. JEAN. De Larnainie,

9 heures À. M. 10} heures A. M.
do P, M. éde PM. 

LES DIMANCHES.
Prinee Alhert. Les Chara,
De MoNtRESL. Dy. 81. Jean,
4 heures P. M. 8 heures A. M,

DE LAPRAIRIE,
Le steamboat partire à l’arrivée des chars, etles

chars à l'arrivée du steamboat,
l'aix DU Passact.—Chars de première classe:

Be, aller el revenir le même jour (pourri que|
\gette intention soit mentionnée en prenant le billet.) |
{Secondsclasse Zn, Gd,,—aller et revente le même
“jour 3e. Bd. ( pourvu que colle intention soit mes:

 

Le fret doit-être payé à la livraison
Toute information concernant le fret ou te Ll

* de Montréal doit, être fait & berd du Pri
rt  de Buekingham,

; Lots Nos.

rivière, en face du pont de péage, près des moulins‘
à farine, où se Lrouve une superbe maison de com-
mrece de 7U pieds sur 40, avec d’excellentes caves,
une potagserie el perlassiér-, avec fours et fournaux
complets, cuves et chaudières, condriére, 1 hangard
À 2 étages, lavanderie, lsiterie, glacière, remise, ota
ble, écurie et un superbe jerdin, complanté d'arbres
fruitiers,

12 Le bean pontde péage, érigé audesaux du
Ropide-Beauregard, sur la branche sud dela rivière

 

d'Yemsske, en la paroisse de St, Pie, près de l’église
el des Àline à farine, en verlu d’un vele du per-

 

13. Un Emplacement, au village de Verchères,
avec maison ti autres bitisses. ,

14. Six Lots de Terre, dans le Township do’
Millon. Partie de ces Lots en brulé et en culture,

N°, 17,—200 acres dans le Orme Rang.
“

 

ee «Lois oil
“ “ Bme + “ |
“ “ Tme 8 "
“ “2e © «“

7,—200 “« Gre ** «

15 Un auperbe lopin de Terre, situé À Waterloo.)
dans le Township de Granhy, avec uns jolie maison
el autres dépendances, ci-devant la propriété de:

Loranzo Wells.
16, Trois Lots de Terre situén dans lo Township

aur lu rivière Outuousis, savoie,
second rang, et fot
acun do ces Lote [|

 

22 et 23, dans
Nao, 24, dann le ler rang.

sure 200 aces. JONEPH MASSON,
J, T. BARRETT,
R. H. LEMOINE,

Syncs de la Sutcession Drolet.
Août 184]
cer. eT ;
A Vendre, par le Souseigné :

4000 Madriers de Pin, de3 pontes.
2000 ” pouces.
R000 » d'un pouee ot dem],
1200 Madriers de 2 pouces sur 6 (Batiens),
14001 Planches.
3000 Colombages.
Ainel qu’une quantité de Flottes. Ce bois est pas

faitement soc ot d’une bonne Toa,
LEON HURTEAUA Cre.

  

 

14
x  : Bareando Chemin de Per. ?

: Montréal, 6 moi iR44. $ Montréal, 8 avril.

 

[eine de

A LOUER,
Pour vne ou plurieurs Années,
CETTE beile MAISON en pierre, si-

sg tuée au centre du village de VarENNES,
avec toutes ses Dépendanres, Hangard,

, Jardin, etc, très propice pour Je COM-
MERCE ou une residence privée. Le tout est
aceupé par M. A, CORBEAU. S'adresser à lui.
même sur les lieux, ou au propriétaire à
Montréal.

FRS. PERRIN.
18 mars.—j.
 ————

r.C. A. Regnanlt, Midecin st Chi.
rurgien Frangaiv, de la faculité de Méde-

arin, licencié en Angleterre et en
Canada, &c, Maison neuve de M. de Chantal,
nin den rues Craig et St, Urbain, en face de IE-

glise Paroisa —17avril 1643,—,

DR. WOLFRFD NELSON,
PETITE RUE ST. JACQUES,

Encoignore Nord de la rue St. Laurent,vis-à-vis
l'Etude de J. A. Lanabte, Ecr.

HORACE NELSON, M.D.
Office aveccelledu Dr. Wolfred Nelson

Encoignure dela petite rue St, Jacques entrée
St Laurent, 7 août.

MR. BARNARD,
AVOCAT,

A transporté ses BUREAU et DEMEURE,
à la maison N°9 BW, Nue Notre Dame,

pres du Bureau dy The Water Work's.— 21 mai.

CHARLES DROLET,
dAVOCAT,

Etude, Rue 81. Gabrict, N°. 26,
; Résidence, Rue St. Louis, No. 5.
5 uri

 

  

 

TIIO MAS NYE,
AVDOCAT,

No. 3, rue St. François Xavier, près le Banque
17 juin. de Montréal,

C. T. GRECE,
AVOCAT,

No. 3, rue St. François Xavier, près le Banque
17 juin. de Martréal.

AT N. GOUIN,
AVOCAT,

Rue SainT-VINCENT, No.24.
2U mai.

J. M. LAMOTHE,
AVOCAT,

Rue Sainte-Thérèse.
Montréal, à e
————ees

G. DE BOUCHERVILLE,
avocat,

Au bar du Champ-de-Maru et do le Rue St-Gabriel
No. 23, Rue Croig, Montréal.—9 mai

 

 

 

  

"C.C.SPENARD, N. P.
Petits rue St. Jacques.

Vis-à-vis le Bureau de l’hon La Fontaine,

P.B.DECOUSE,
Manchann - TAILLEUR,

 

| Encoignure des rues St. Jacques et St. Joseph,
Coin Nord de la Place d’Armes.

Où itest prêt à fournir maintenantet à court avis
d’Habillemens, d demande toutes sorte:-=21 sept.

JOBEPH HORNER,
Teinturier Rue Notre-Dame, No, 194.

NFORME les Marchande Drapivre € Jen Taitlenrs
quetl represse to DILAP à chaud ot à froid et lui

panne pnnnuteau lustie et un nouveau cnlori, II nétoye
In habits et fait disparaltre toutes les tâches. juin =j,

TTNouvel établissement de Relieur.
L': Hounsignés informent très reepsciueuser

ment leurs amis el le public en général qu’ila
aiennent c'uuvrir une boutique de Retieurs, dant lu
tue Ste. Thérèse, vis-à-vis les Imprimeries de M.
M.Sarke et Cie, ot de M. Lonis Perrault. Les
ouvrages de tutiles cépeces appartenant À leur bran-
enoscront exceutés avec célérité et dans les der-
tiers gulls à des prix Tee plus réduits.

CHAPELEAU & LAMOTHE.
Montréol, 2 nov. 1843.

Livres de Comptes,
E Soussigné prend le liberté d'igformer ses
pratiques ot le pobl général qu'il ont

prot à exécuter les ordres qu'un voudra blen lui
adrensor pnur lu confection de LIVRES de
COMPTESde Louter descriptions et à courtavis.

Al a engager un excellent ouvrier Rolieur qui
est chargé sxclumvement de co déApariemont, ee
qui. joint à un Rraorlienent rtondu de PAPIER à
LIVRES de COMPTES de la première qualité
ainsi que des Matcrinux de Helieure des,mieux
choisis, il pourrs u rantir les objets qu'en ln;
commanders suai bons qu'aucan autre OuV!
exécuté on cetlo ville. XÆt il ajoute que ses priz
seront tres-modérés

 

 

 

  

 

CAMPBELL, BRYSON,
Rue St, Francois Xaver, Ne. 24.

18 marr.—). 
 

 


